
Le général Montgomery serait sur le point
de lancer de nouvelles grandes attaques

contre les forces de F Axe en Trinolitaine

A la veille d'événements décisifs en Afrique du nord

j.

Les Alliés ont bombardé lourdement des objectifs en Sicile
LONDRES, 8 (U. P.) - Bien que

les Alliés ne donnent presque pas de
détails sur la situation en Afrique du
nord , il résulte des informations don-

Un groupe de parachutistes britanniques qui commettaient des actes de
sabotage à l'arrière des lignes de l'Axe ont été faits prison niers.

nées par la radio de l'Axe que des
événements décisifs seraient en cours,
probablement une grande offensive.
Ces postes émetteurs croient savoir

que les Alliés auraient déclenché des
attaques en Tunisie et en Tripoiitaine.

Ces informations seraient confir-
mées par un communiqué de Radio-
Vichy qui a annoncé une « plus gran-
de activité » de la Sme armée dans le
voisinage de Misurata , soit à 192 km.
à l'est de Tri poli .

D'autre part , Radio-Paris a donné
des nouvelles de source allemande des-
quelles il résulte que les troupes bri-
tanniques ont pris contact avec les
forces de l'Axe sur plusieurs points
près de Misurata. Ce poste émetteur
a ajouté qu 'il s'agit là probablement
d'une nouvelle offensive de Montgo-
mery.

Ces diverses informations n'ont rien
d'invraisemblable, car les milieux mi-
litaires londoniens s'attendent d'un
moment à l'autre à une attaque alliée
déclenchée contre les voies d'accès de
Mateur.

L 'artillerie anglaise
pilonne les positions de l 'Axe

à Misurata
Q. G. DE LA Sme ARMÉE, 9 (Exan-

ge). — L'artillerie lourde britannique
a commencé le pilonnement des posi-
tions allemandes près de Misurata .
L'ennemi a établi une large zone de
champs de mines qui doit être net-
toyée systématiquement.

Les unités britanniques avançant du
sud se sont également approchées des
positions allemandes de Misurata.

On déclare dans les milieux du Cai-
re que l'attaque de l'infanterie britan-
nique contre les défenses naturelles
de Misurata va commencer très pro-
chainement.

(Voir la suite en dernières dépêches)

Un combat naval
anglo - allemand

s'est déroulé
dans l'Arctique

La guerre sur mer

Les unités britanniques escortaient
un convoi pour la Russie

LONDBES, 8 (Reuter) . — L'amirau-
fé publie le communiqué suivant :

Malgr é l'obscurité presque conti-
nuelle, le froid intense, les hasards de
la navigation , en raison des glaces, la
faible visibil ité et l'intervention , de
l'ennemi, les fournitures continuent à
parvenir à la Russie par la route sep-
tentrionale.

Dans le communiqué publié le 31
décembre, l'amirauté a annoncé que
les vaisseaux britanniques avaient
pris contact avec les forces ennemies
de surface dans les eaux septentriona-
les. Il a été déclaré que les opérations
continuaienf . A ce momen t , nos forces
navales escortaien t un convoi chargé
de fournitures militaires pour l'U. R.
S. S. Le matin du 31 décembre, les
destroyers britanniques commandés
par le capitaine de vaisseau Sherbroo-
ke , à bord du « Onslow », qui escor-
taient le convoi , ont pris contact avec
une formation ennemie supérieure
consistan t, pense-t-on , en un cuirassé
de poché, un croiseur et un certain
nombre de destroyers au large du cap
Nord, à l'extrême-nord de la Norvè-
ge.

Sherbrooke mena immédiatement
ses destroyers à l'attaque. Dans une
demi-obscurité et avec une visibilité
encore réduite par des tempêtes de
neige, ce confact fut intermittent. Le
combat continua pendant environ
deux heures.

(Voir la suite en dernières dépêches)

ÉCRIT SUR LE SABLE
L imprudence

L'habitude que nous avons de cer-
tains mots nous les fa i t  souvent em-
ployer à tort. Soit paresse , soit igno-
rance , nous usons d'eux pour dési-
gner des ges tes ou des choses qui
mériteraient parfois  une toute autre
désignation.

Ainsi pour « imprudence ». Le dic-
tionnaire dit succinctement que l'im-
prudence est un « manque de pru-
dence , — ce qui est vrai sans l 'être.
Ne vous semble-l-il pas , en e f f e t , que
certains accidents relatés dans les
journaux et que l' on attribue à l'ab-
sence de précautions, mériteraient
souvent qu 'on s'y arrête p lus longue-
ment eV qu 'on les commente avec
quel que sévérité ? Mardi encore, à
Sonvilier , une ménag ère, qui prépa-
rait le repas d' une nombreuse fa -
mille , versa dans une casserole le
contenu d'une bouteille de benzine ,
alors qu'elle croyait utiliser du vin
blanc. Il arriva ce qui devait arriver,
c'est-à-dire un commencement d'in-
cendie qui fai l l i t  avoir les plus tra-
g iques consé quences. <• Une grosse
imprudence », a-t-on dit.

Eh bien, non ! Le fa i t  de placer
une bouteille de benzine là où l'on
serre habituellement les boissons et
les aliments, est beaucoup p lus
qu 'une imprudence , même grave.
C' est une négligence impardonnable,
et je connais des ménagères avisées
qui diront même que c'est un crime
contre l'ordre et le bon sens.

On n'aime guère , dans cette chro-
nique , toucher à des fa i t s  qui ne re-
gardent que les seuls intéresses.
Surtout quand ces intéressés ont subi,
comme ce f u t  le cas à Sonvilier , de
graves dommages. Mais il f au t  savoir
quel quefois tirer un enseignement
des inf ormations les p lus simp les.
Celui que nous donne l'accident de
Sonvilier est clair ct direct et n'a
nul besoin de longs commentaires. On
en a fai t  un proverbe trop souvent
négli gé : « Chanue chose à sa p lace
et une place pour chaque chose ».

La fatalité se charge déjà suffisam -
ment de multiplier ' les catastrop hes
sans qu 'on les provoque encore par
des imprudences qui sont le p lus
souvent des coupables nég ligences.

Alain PATIENCE.

M. Roosevelt et la guerre
Le Congrès américain, Chambre et

Sénat , issu des élections du début
de novembre , s'est réuni au Capitole
de Washington. Comme on sait, la
majorité démocrate des deux assem-
blées a été fortement réduite et le
parti de M. Roosevelt ne bénéficie
plus que d' une très légère marge de
supériorité sur son concurrent , le
parti ré publicain. Aussi attendait-on
avec quel que curiosité de savoir
quel serait le ton emp loyé par le
président dans son message tradi-
tionnel du début de l'an. Il est vrai
que le fai t  que les républicains , dans
leur campagne électorale, avaient en-
core renchéri sur les déclarations
bellicistes des démocrates, permet-
tait de penser que M . Roosevelt ,
pour conquérir l'assemblée, insiste-
rait sur l' e f f o r t  de guerre p lus en-
core qu'il ne le fai t  d'habitude. Et
c'est bien ce qui est arrivé.

Après un p réambule sur l'année
de 1942, où il a pu montrer à quel
point les Etats-Unis s'étaient repris
en mains, l'orateur présidentiel a
abordé , dans une première partie ,
l'aspect de la lutte soulevée par la
guerre contre le Japon. On a souvent
trop tendance ici, en Europe, de
sous-estimer les préoccupations amé-
ricaines en ce qui concerne l' emp ire
du Soleil levant. Celles-ci sont pour
le moins égales, aux yeux de
Washington, à celles qui ont trait à
l'Europe. L'acharnement que mettent
les Yankees à opposer un barrage à
l'expansio n nipponne constitue une
preuve qu'il est aussi vital pour les
Etats-Unis d'avoir le champ libre
dans le Pacifique que de l'avoir dans
l'Atlanti que. Ces deux océans sont
les poumons dc VAmèri que du nord
et l' un est aussi indispensable que
l'autre.

M. Roosevelt s est glo rifié du cran
d'arrêt qui , dès l'été , en particulie r
par la bataille navale de Midway,
a été mis aux entreprises guerrières
de Tokio. Mais cela n'est pas su f f i -
sant. La période défensive doit être
désormais terminée. « L'année der-
nière , a déclaré l'orateur, nous avons
arrêté les Japonais , mais cette année,
nous avons l'intention d'avancer.»
Le programme est clairement expri-
mé. Il reste à savoir si les Ni ppons ,
eux aussi , ont toujours l 'intention —
et les moyens — d'avancer.

•* *
Le débarquement en Afrique du

nord a été , bien entendu, mis en
valeur comme il convenait par M.
Roosevelt. Mais celui-ci a surtout
cherché à souligner (aux yeux des
Américains, comme des autres peu-
p les, cela avait sa grande importan-
ce) quelles en seront les conséquen-
ces. C'est ici le passage du discours
gui, sans aucun doute , sera le plus
commenté : « Nous allons f rapper  et
f rapper  dur », s'est écrié le chef
d'Etat qui, f orcément, a laissé planer
le doute sur le lieu où il serait ainsi
frappé.  On remarquera seulement
que la Norvège a été mentionnée
aussi bien que les pays du sud de
l'Europe, ce qui permettrait d'étayer
l'hypothèse , émise par certains ex-
perts militaires, que les Alliés ten-
teraient cette année de s'emparer de
notre continent par un vaste mouve-
ment enveloppant. Ce qui est sur , c'est
que le président Roosevelt a promis
à nos villes européennes des tonnes
et des tonnes de bombes. Future vi-
sion d'Apocal ypse qui , certes , n'a
rien de réjouissant.

Mais , pour exécuter un tel p lan,
il convient que l'industrie de guerre
américaine soit au point. S'élevant
contre les criti ques qui ont élé émi-
ses à ce sujet dans son pays , M. Roo-
sevelt a cité les ch i f f r e s  de produc-

tion qui ont été atteints en 1942 :
48 ,000 avions, 56,000 chars et p ièces
d'artillerie, 670,000 mitrailleuses, etc.
Ces chiffres sont des p lus impres-
sionnants. Ils donnent à penser que,
si le même ry thme se poursuit , cette
année, la production américaine à
elle seule sera égale à celle du Ja-
pon et des puissances de l'Axe. Ce
que fournit l'Angleterre, VU.R.S.S.
et les autres nations alliées sera un
surplus . Mais, pour le passé, il faut
tenir compte toutefois du retard con-
sidérable qu'il y avait à rattraper.
Il fau t  se souvenir aussi que certains
types d'armes — notamment les
chars qui, l'été dernier, avaient été
utilisés en Egypte — s'étaient révélés
inférieurs à ceux de l'adversaire et
qu'il a fa l lu  les revoir. Ceux qui sont
parvenus au Maro c et en Algérie ap-
paraissent, en revanche, des plus
modernes.

Pareillement , en ce qui concerne
les ef f e c t i f s  d 'hommes annoncés par
M. Roosevelt , on pourra faire une
réserve. Les forces armées ont été
portées de deux millions à sept mil-
lions d'hommes. Mais ces sept mil-
lions ne semblent pas tous encore
avoir reçu la pré paration su f f i sante
pour af f ronter  les durs combats eu-
ropéens. Ce n'est que progressive-
ment qu'ils pourront être envoyés
sur le champ de bataille. Ces restric-
tions faites , il n'en reste pas moins
que le potentiel militaire des Etats-
Unis donne l'impression, dès main-
tenant , d'être porté à son p lein ren-
dement. Les explications de M. Roo-
sevelt à cet égard sont claires. Il est
probable qu 'elles auront satisfait dé-
putés et sénateurs.

* * *
_ La dernière partie' du message pré-

sidentiel a été consacrée p lus particu-
lièrement aux questions qui ont trait
à la politique intérieure, ainsi
qu'aux problèmes internationaux de
ravenir en ce qu'ils touchent aux
Etats-Unis. EUe retiendra sans doute
davantage ^'attention des milieux
américains que celle de l 'étranger.
Elle est , cependant , intéressante à
p lus d' un titre et nous aurons l' oc-
casion d'y revenir. René BRAICHET.
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Le développement de l'offensive russe dans le secteur méridional

La menace qui p èse sur cette ville s est encore accrue au cours de la journée d hier

Les Allemands continuent de j eter des réserves dans la région de Velikie -Louki
afin de défendre coûte que coûte la voie ferrée Vitebsk - Lenin grad

MOSCOU, 8 (U.P.). — Sur le théâ-
tre des opérations méridional , la si-
tuation se présente de la manière
suivante :

Le commandement soviétique con-
centre en tout premier lieu ses ef-
forts sur Rostov , vers lequel trois
groupes d'armée s'avancent rapide-
ment.

Les opérations de l'armée Golikov ,
qui s'avance vers le sud en ayant
comme premier objectif Kamensk,

ont été retardées par l'intervention
de réserves, allemandes considéra-
bles.

Par contre, les troupes du général
Vatutin ont obtenu de nouveaux suc-
cès sur le Don inférieur . Les unités
d'avant-garde russes ne se trouvent
plus sur ce point qu 'à une distance
de 100 km. de Rostov. La colonne
qui opère de Bolschaja-Orlovka dans
la direction de l'ouest se trouve en-
core plus près de Rostov que les Al-
lemands se préparent à défendre avec
acharnement.

Ces offensives sont en étroit rap-
port avec d'autres opérations secon-
daires qui complètent la grande at-
taque concentrique des Russes. Le
groupe d'armée qui opère de Bolscha-
ja-Orlovka a lancé des fo rces im-
portantes dans la direction du sud-
est vers la ligne du chemin de fer
Kotelnikovo-Salsk afin de couper
toute la voie de retraite aux troupes
allemandes concentrées dans ce sec-
teur. L'armée russe du Caucase , tout
en poursuivant l'ennemi qui se retire
vers l'ouest , opère on même temps
vers le nord à travers la steppe des
Kirghizes, dans le but de prendre
contact avec des détachements sovié-
tiques qui s'avancent d'EIista vers
le sud.

D'autre part , des forces motorisées
et blindée s russes ont couvert une
distance de 26 km. dans la direction
du Don au delà de Bolschaja-Orlov-
ka et pris la localité de Pichon ,
ainsi que la petite île de Strachov.
Une autre colonne a couvert en mê-
me temps une distance de 32 km. le
long du Sal en partant de Bolschaja-
Orlovka et a occupé la localité de
Martinovk a , sur le Sal. La ligne du
chemin de fer Kotelnikovo est donc
directement menacée. Le groupe
d'armée Vatutin a anéanti , au cours
de son avance , un grand nombre de
garnisons allemandes dans le secteur
entre la ligne du chemin de fer Sta-
lingrad-Lichaja et le Don inférieur.

Dans le Caucase oriental , l'armée
rouge poursuit toujou rs les Allemands
qui battent rap idement en retraite.
Les avant-gardes russes se trouvent

maintenant dans le voisinage immé-
diat de Georgievsk , sur la ligne du
chemin de fer Rostov-Bakou. Peu
avant cette ville, des contingents so-
viétiques ont obliqué en s'avançant
parallèlement à la ligne ferroviaire
secondaire Gcorgievsk-Budjennovsk.
Ils opèrent probablement de concert
avec les colonnes qui s'avancent vers
le nord de Mozdok et qui ont con-
quis avant-hier Kurskaja, à 40 km. au
nord de Mozdok.

Contre-attaques allemandes
près de Velikie-Louki

MOSCOU, 8 (Exchange). — Sur le
front central , les contre-attaques
ail'lemandes continuent à se succéder
dans le secteur de Velikie-Louki. Les
nombreuses réserves de troupes blin-
dées que le haut commandement

allemand jette continuellement dans
la bataille montrent qu'il est bien
résolu à défendre coûte que coûte
la voie ferrée Vifebsk-Leningrad.

Sur le f r o n t  dc Stalingrad
Sur le front de Stalingrad , la pré-

sence des 22 divisions de l'armée Pau-
lus est devenue extrêmement précieu-
se à l'état-major russe, car 'elle attire ,
pour son ravitaillement , quantité
d'avions de transport ennemis qui de-
viennen t autant de cibles. On conçoit
donc que le haut  commandement rus-
se ne se hâte pas trop d' anéantir  des
unités qui constituent une véritable
trappe à avions. Parmi les derniers
appareils abattus , plusieurs avaient à
bord deux tonnes de pain . De nom-
breux aviateurs allemands sont en
captivité.

(Voir la suite en dernières dêpCcUes)

Velikie-Louki est-elle aux mains des Russes on des Allemands ? U fau-
drait y être pour le dire avec certitude. Mais ce qui est certain, c'est qu'il
ne reste plus grand'chose de la ville. Notre cliché montre au premier plan

ce qui était naguère une maison d'habitation.

Trois groupes d armées soviétiques
s'avancent rapidement vers Rostov

L'AGITATION EN ROUMANIE

La Garde de fer avait fomenté
un complot contre le gouvernement

LISBONNE, 9 (Reuter). — Radio-
Lisbonne rapporte que l'état de siège
a été proclamé à Bucarest à la suite
d'un complot de la Garde de fer con-
tre le gouvernement du maréchal An-
tonesco, complot qui a avorté.

L'état de siège
proclamé

à Bucarest

N O S  T R A N S P O R T S  M A R I T I M E S

Notre correspondant de Berne
nous écrit :

De temps à autre, on pouvait lire,
dans la presse, quelques informa-
tions sur la flotte commerciale suis-
se. A propos de diverses mesures de
rationnement, d'autre part , les auto-
rités donnaient certaines explications
sur les difficultés de transport , sur
les frais considérables qui grèvent
actuellement l'importation des pro-
duits achetés dans les pays d'outre-
mer, sur la pénurie de tonnage. Mais ,
de façon générale , tout ce qui con-
cerne la « flotte suisse » relève du do-
maine secret de l'économie de guerre
et la censure veille à ce que rien ne
soit publié sans l'approbation de
l'autorité. C'est pourquoi, dans l'opi-
nion publique , on n'est pas très bien
renseigné sur les services que ren-
dent les bateaux et cargos battant
pavillon fédéra] , dont le nom appa-
raît  une fois ou l'autre dans un com-
muniqué.

Toutefois , l'administration estime
que l'on peut, sans mettre l'existen-
ce du pays en péril , lever un coin
du voile et les journalistes de Berne
ont eu l'agréable surprise de trouver

dans leur courrier le texte d'un ex-
posé très substantiel de M. J.-E. De-
vrient , chef-adjoint de la section ma-
ri t ime à l'office de guerre pour les
transports. Tirons-en les renseigne-
ments les plus intéressants pour le
grand public.

. ' .
L'auteur rappelle tout d'abord

comment l'extension du conflit , la
réduction progressive du nombre des
pays neutres dont le pavillon pou-
vait couvrir la marchandise à desti-
nation de la Suisse, le renforcement
constant du blocus ont obligé les au-
torités de notre pays à constituer
une flotte marchande suisse. Cette
flotte se compose actuellement de
dix bâtiments, soit les vapeurs
« Saint-Gotthard », « Chasserai ». « Ei-
ger » et le navire à moteur «Snen-
tis » qui appartiennent à la Confédé-
ration , et les vapeurs « Saint-Cer-
gue », « Calanda », « Maloja », « Albu-
la », « Generoso » et « Lugano » qui
sont la propriété de sociétés privées
d'armateurs suisses, quatre au total.
Ces dix unités représentent 58.000
tonnes de charge utile. Q. P.

(Voir la suite en quatrième page)

QUEL EST L'AVENIR
DE LA FLOTTE SUISSE ?



mmaa A \ # A _mwm S* A -' tabrique d'appa-
L, #\\##\\ ¦ reils électriques , Neu-
1 ^^---%T#,̂ %JI châtel, cherche

quelques bonnes ouvrières
au courant des travaux de fabrique. — Se pré-
senter entre 17 et 18 h. au bureau d'exploitation.

Le magasin de
cigares et tabacs

Ecluse 21

est ouvert
Se recommande :
Arnold STREIT

Jetme fille ftgée de 16
ans, avec une bonne éduca-
tion scolaire, cherche place
de

volontaire
de préférence auprès d'en-
fants ou dans commerce où
elle aurait l'occasion de
bien apprendre la langue
française. Vie de famille
désirée. Offres k Mme Kla-
ra Girss. Verwalter's, Eiken
(Argovie). 

Demoiselle âgée de 20
ans, de Soleure, habile dans

COUTURE
pour dames, cherche place
à Neuchâtel ou environs,
en vue de se perfectionner
dans la branche et d'ap-
prendre la langue française.
Chambre et pension dans
le commerce désirées. En-
trée à convenir. — Adresser
offres écrites à C. D. 501 au
bureau de la FetUlle d'avis.

Je cherche pour mon fils,
âgé de 17 ans, une place

d'apprenti électricien
Il est déjà bien au courant
de la partie. Ecrire sous
chiffres P. B. 449 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

On cherche pour Jeune

Suissesse
allemande

(16 ans) , en bonne santé,
travailleuse, avec notions
du ménage et de la if.r.gue,
place d'apprentie de mé-
nage dans bonne famille
romande. Ménage campa-
gnard exclu. Gages: 15 k
20 fr. , vie de famille. En-
trée : Piques. — Offres sous
chiffres PZ 546, à Zeitungs-
Pfister , Winterthour .

On cherche une

jeune vache
fraîche ou prête. Hauterive,
tél. 7 51 93.

On cherche à acheter
d'occasion un

LINOLÉUM
de 6 à 7 m. de long sur
1 m. 50 à 2 m. de large,
même en deux pièces. —
D. Rickenbach, rue des
Moulins 16. Neuchâtel .

Je cherche à acheter
d'occasion une

poussette
usagée. Faire offres écrites
k P. V. 507 au bureau de la
Feuille d'avis.

On désire acheter d'oc-
casion un

harmonium
en bon état. Demander l'a-
dresse du No 510 au bureau
de la Feuille d'avis.

Je cherche à acheter,
contre coupons,

pantalon
ou complet de skis

usagés
pour fillette (9-10 ans).
Faire offres avec prix sous
chiffres S. P. 504 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

On demande un grand

« Littré »
d'occasion . Demander l'a-
dresse du No 478 au bureau
de la Feuille d'avis.

Suis acheteur de quel-
ques mille litres de

Neuchâtel
blanc

1942, 1er choix.
Offres par écrit avec prix

à M. Casimir FROCHAUX,
négociant en vins, le Lan-
deron,

On cherche à acheter
une paire de

SKIS
d'occasion , en bon état ,
grandeur 2 m. 20 à 2 m. 45.
Adresser offres avec prix à
Case postale 137 Neuchfi-
tel, 

Bijoux et brillants
Argenterie ancienne

Pendules neuchâteloises

L. MICHAUD
PLACE PURRY 1

ElBl
3>r !toîa meubles anciens,
AVIICIC glaces, pendules,
peintures, gravures, porce-
laines, objets d'art, bibe-

Terreaux 2
lots, argenterie.

1er étage - Tél. 5 28 06 •

SCHNEIDER
Evole 9 - Neuchâtel
cherche à acheter
meubles anciens,

pendules neuchâte-
loises, gravures

anciennes, glaces,
bibelots et toutes

antiquités. 

Madame Rognon
rue Ancien - Hôtel-de-VlUe,
Neuchâtel , achète tableaux
et glaces. Paiement comp-

1 tant. Tél. 5 38 05,5 38 07. *

EGLISE ÉVWliLIQUE LIBRE
PLACE D'ARMES 1

Grandes réunions Weber
DU LUNDI 11 AU MERCREDI 13 JANVIER

à 14 h. 30 et 20 h.
INVITATION CORDIALE A CHACUN

Echange
Jeune homme hors dea

écoles cherche pour une
année échange avec Jeune
homme de même âge (tra-
vaux agricoles) désirant ap-
prendre la langue alleman-
de. Vie de famille. — Otto
Weber - Kocher Tiiuf felen
près Bienne AS15838J

Etude Petitpierre et Hotz
Rue Saint-Maurice 12

Tél. 6 31 15

Appartements à louer
Dès maintenant

ou pour le 24 mare:
Ecluse: 2 chambrée.
Cassardes: 3 chambres.
Sablons: 4 chambres.
Epancheurs: 4 chambres.
Auvernier : 4 chambres,

bains, central.
Pour le 24 Juin:

Rocher: 2 chambres.
Louls-Favre: 2 chambre».
Faubourg de l'HOpital : 2

chambres.
Kue du Manège: 2 cham-

bres confort.Près de la Gare: 3 cham-
bres, confort.

Parcs: 3 chambrée.
Roc: 3 chambres.
Sablons: 3 chambres, bains,

central.
Rue du Manège: 3 cham-

bres, bains, central .
Rue Louls-Favre: 3 cham-

bres et chambrette.
Rue Bachelin: 4 chambres,

bains, central.
Beauregard: 4 chambres,

bains, central.
Beaux-Arts - nual : 7 cham-

bres, confort. +.

ETUDE BAILLOD
& BERGER

Pommier 1 - Tél. 5 23 26

A louetr tout de suite
Faubourg de l'Hôpital: qua-

tre pièces, cuisine, bains,
central par appartement ,
dépendances.

La Résidence: "une Jolie
chambre indépendante,
tout confort.

Manège: très Joli trois piè-
ces, tout confort, grand
balcon. •>

Ecluse 27
A louer, dès le 24 mars

1943 ou pour date à conve-
nir, au 2me. logement de
deux chambres, cuisine, ca-
ve, galetas et chambre hau-
te. Loyer mensuel Pr. 45. — .
Pour -visiter, s'adresser le
soir, dès 18 h. 30, ou le sa-
medi toute la Journée. —
Etude Dubois, notariat et
gérances, Saint-Honoré 2 .

VILLE DE NEUCHATEL

Gérance
des bâtiments

Téléphone 5 4181

A louer pour tout de suite:
TRêSOR: un petit magasin.
CHAVANNES: magasin.
PLAN 14 : trois chambres.

Bel appartement
trois pièces, véranda, vue,
remis à neuf. Près de la ga-
re. Ecrire sous A. F. 509 au
bure-vu de la Fen 'ilg d'avis.

A louer un bel

appartement
de quatre chambres, tout
confort moderne, salle de
bain , pour tout de suite ou
date a convenir. Demander
l'adresse du No 508 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Magasin avec arrière-ma-
gasin Chavannes 12, im-
médiatement ou pour le 24
Juin.

Deux chambres et dépen-
dances Rocher 18, pour le
24 mars*.

Etude Henri Chédel , avo-
cat et notaire Salnt-Hono-
r é^  

Locaux
à louer pour magasin, en-
trepôt ou atelier

S'adresser pour visiter,
Evole 8, et pour traiter :
Etude Clerc, notaires.

ETUDE BAILLOD
& BERGER

rommier 1 - TéL 5 23 26

A louer pour le 24 Juin
.«43
Parcs: trois chambres, cui-

sine, dépendances.
Evole: trois chambres, oui-

sine, dépendances.
Maj iège: trois chambres,

tout confort , dépendan-
ces.

Parcs: quatre chambres,
cuisine, bains, central
par appartement, dépen-
dances.

Faubourg de l'Hôpital: trois
pièces à l'usage de bu-
reaux. *,

Pour société
ou petite industrie
k louer grands lot-aiix. S'a-
dresser k l'Etude Clerc, no-
taires, rue du Musée 4.
Tél. 5 14 68. m

Magasin
de 3 vitrines k louer pour
Saint-Jean au centre de la
ville. Pourrait être divisé.
Adresser offres sous chif-
fres L. W. 503 au bureau de
la Feuille d'avis.

ETUDE CLERC
NOTAIRES

Musée 4 - Téléphone 514 69

A LOUEB
IMMÉDIATEMENT

Kue Desor : six chambres,
bain, central.

Bue des Moulins : deux
chambres et cuisine.

Rue des Fausses-Brayes :
deux chambres et cuisine.

Bue des Moulins: magasin.
Néubourg : deux chambres

et cuisine.

CENTRE
Logement modeste, -trois

pièces. Fr. 5*5.— par mois.
Adresser offres écrites sous
Z. J. 600 au bureau de la
Feuille d'avis.

Saint-Maurice 7
A louer pour le 24 Juin,

logement de quatre cham-
bres. — S'adresser au ma-
gasin. *

A louer pour époque à
convenir *,

maison familiale
moderne, cinq chambres,
tout confort, Jardin, ver-
ger, belle vue. Bachelin 21.

A louer pour le 24 mars,
dans une maison d'ordre,
un

PIGNON
de deux chambres, soleil.
Pour visiter, s'adresseir rue
Louis-Favre 30; pour trai-
ter, Evole 18, rez-de-chaus-
sée. ¦*•,

Belle chambre à louer,
chauffée. — Ecluse 12, Sme
k gauche.

Jolie chambra meublée à
louer. S'adresser: Bercles 3,
Sme k droite.

Chambre à louer , Trésor
5. 2me.

Chambre meubiee, tout
confort. Manège 4, 3nie k
droite.

A louer au centre de la
ville Jolie chambre indé-
pendante. Adresser offres
écrites k B. B. 477 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Chambre meublée, bain ,
central. Avenue de la Gare
11. ler étage.

Pour jeunes gens
chambre au midi, avec ou
sans pension. — Bue du
Manège 5, 2me.

Jeune étudiant cherche
pour le 18 Janvier

chambre
et pension
avec belle vue, dans une
famille. — Adresser offres
écrites à S. W. 491 au bu-
reau de la Fe-ntlle d'avis,

Dame cherche chambre
non meublé^ aveo pension
dans les environs de Neu-
châtel, à l'ouest. S'adresser
B. L., poste restante, gare
de Neuchâtel.

Pour le 24 Juin , Je de-
mande k louer un

logement
moderne de trois pièces,
dams le haut de la ville si
possible. — F\adcre offres
avec prix k B. A. 499 au
bureau de la Feuille d'avis.

Monsieur, seul, cherche,
pour époque k ' convenir,

PART DE LOGEMENT
d'accès facile, k savoir deux
ou trois belles chambres
non meublées avefc véranda
ou balcon et Jouissance
d'une salle de bains. De-
mande en outre le petit dé-
jeuner et le service. Adres-
ser offres écrites à J. C. 481
au bureau de la Feuille
d'avis.

On cherche à louer aux
environs de Salnt-Blalse-
Neuchâtel un

L O G E M E N T
ou petite maison de trois
ou quatre chambres. Adres-
ser offres écrites à B. L.
486 au bureau de la Feuille
d'avis.

LOGEMENT
On cherche, pour le 24

mars ou époque k convenir,
un petit logement de deux
ou trois pièces dans le haut
de la ville ou la Coudre-
Hauterlve. On louerait aus-
si LOCAUX- pouvant servir
d'ateliers. Adresser offres
écrites k L. V. 474 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Pour le 24 Juin ,

appartement
de quatre chambres est de-
mandé. — Offres à Case
postale 45, Neuchâtel 2,
Gare.

Vendeuse
expérimentée est demandée
par laiterie-crémerie pour
un remplacement d'une du-
rée d'un mois. Adresser of-
fres écrites à A. G. 512 au
bureau de la Feuille d'avis.

On cherche une

jeune fille
éventuellement volontaire,
aimant les enfants, dési-
rant apprendre la langue
allemande et la tenue du
ménage. Peut entrer tout
de suite. — Famille Lugin-
bûhl-Trachsel , bureau de
poste, Aeschi sur Splez.
¦¦ «¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦ H

Femme
de chambre

sachant très bien coudre,
est demandée chez Mme
Roger Dlteshetm, Montbril-
lant 13, la Chaux-de-
Fonds. P 10O11 N

On cherche une

demoiselle
de buffet

Offres avec certificats et
photographie , k la Brasse-
rie do la Grande-Fontaine,
la Chaux-de-Fonds.

Avez-vous quelque intérêt
à visiter la clientèle particulière ?

Si c'est le cas, vous serez heureu x d'offrir aux
clients nos articles de toute Ire qualité. Sans no-
tions préliminaires des voyages, vous arriverez à
de beaux résultats vous laissant un gain important
et régulier.

Mise au courant très sérieuse, La maison se
charge des frais et vous offre une situation assurée
avec revenus garantis.

Adressez offres détaillées avec photographie
sous chiffre J 50401 G au bureau de la Feuille d°avis.

On cherche une

personne
de confiance, sachant faire
la cuisine et donner quel-
ques soins k une malade
pour un petit ménage soi-
gné (deux personnes). Fai-
re offres écrites eous J. A.
490 au bureau de la Feuil-
le d'avis.

Je cherche une

première coiffeuse
pouvant travailler seule.
Place â l'année bien rétri-
buée. Adresser offres aveo
photographie k M. Roger
Waeltl . le Locle. 

On demande une

gentille
jeune fille

de 17 k 18 ans, travailileu-
M et de toute confiance,
pour aider aux travaux du
ménage et s» la cuisine.
Entrée et gages k convenir.
Faire offres k la Boulange-
rie-Pâtisserie des Pan» 129,
A. Montandon , Neuchâtel.

On cherche

personne honnête et
de toute confiance

âgée de 40 k 46 ans au
maximum, pour tenir le
ménage d'un monsieur seul
et pour aider au magasin.

Faire offres par écrit
sous chiffres G. F. 502 ara
bureau de la Feuille d'avis.

Exclusivité
par cantons, à représentan-
tes adroites et bien Intro-
duites, pour vente à domi-
cile de petit appareil suisse
renommé à remailler les
bas. — Offres avec référen-
ces à Oase 75, Mont-Blanc,
Genève, AS2846G

On demande un bon

domestique
Offres avec prétentions des
gages à Armand Soguel,
Cernier. 

Ménage soigné cherche
une

bonne à tout faire
Entrée k convenir. Adres-
ser offres et références k
L. Y 497 au bureau de la
Feuille d'avis. 

Je cherche une

jeone fille
âgée de 16 à 17 ans, pour
aider dans un commerce et
faire quelques commis-
sions. Nourrie , logée, blan-
chie. Vie de famille. Entrée
à convenir. Faire offres par
écrit sous chiffres S. B. 454
au bureau de la Feuille
d'avis, si possible avec pho-
tographie.

A Langnau Berne, TéL 8,
parait depuis 1845

l'Emmenthaler-Blatt
30,000 abonnés. Journal
renommé pour les offres
de places. Traduction
gratuite. 10 % sur répé-
titons. 

On demande une

culottière
et une

giletière
Demander l'adresse du

No 482 au bureau de la
Feuille d'avis. 
Famille d'agriculteur cher-
che une

JEUNE FILLE
pour aider au ménage pour
la durée de trois mois, ga-
ges selon entente. S'adres-
ser à M. A. Burgat, chemin
des Dames. Colomb'er.

On demande tout de sui-
te, dans blanchisserie, une

bonne repasseuse
S'adresser : Blanchisserie

Grâff , Hêtres 10 la Ohaux-
de-Fonds, tél. 2 40 14.

Couturières
et lingères

trouveraient un emploi en
se présentant à la Fabrique
de Tricote élastiques Paul
Virchaux, route de Berne 4,
Saint-Blalse, tél. 7 52 83.

Jeune fille
libérée des écoles, désirant
apprendre la couture, trou-
verait un emploi stable. Se
présenter k la Fabrique de
Tricots élastiques Paul Vir-
chaux, route de Berne 4,
Salnt-Blalse, tél . 7 52 83.

Etude dc notaires
demande une em-
ployce comptable
et une débutante.
Offres "So 33, poste
restante, Tille.

Jeune fille
de Suisse alémanique, qui
terminera un apprentissage
commercial de trois ans k
fin mars, ayant de bonnes
notions du français et de
l'anglais, cherche place cor-
respondant k ses capacités
dans bureau — Faire of-
fres sous S. 2046 Y„ a Pu-
blicltas, Berne. AS16291B

« Notre petite Feuille »
Les anciens abonnés sont priés d'envoyer

leur adresse k: Ligue « Pour le Christianis-
me », Lausanne, en vue d'une communi-
cation.

A LOUER
dans villa

Côte, un appartement, ler
étage, quatre ou cinq piè-
ces, soleil, balcon, bains,
central pai étage, 24 Juin.
Un de deux pièces enso-
leillées, central, convien-
drait pour damé seule, 24
mars. Téléphone 5 28 13.

Bel appartement
de quatre pièces, chauffa-
ge central, bains, Jardin et
dépendances, à céder pour
le 24 mars. S'adresser à Co-
lombier, chemin des Fer-
reuses é. rez-de-chaussée.

A LOUER
à Fontainemelon

appartement de trois cham-
bres et cuisine. S'adresser
k l'Etude Paul Jeanneret ,
notai re, Cernier.

A louer

foli logement
de deux chambres avec bal-
con, soleil , belle situation,
vue, dans 'maison tranquil-
le, pour tout de suite ou
date k convenir. La Coudre,
Sainte-Hélène 19.

PESEUX
pour le 24 mars, k louer bel
appartement, quatre plèoes,
tout confort] bains balcon ,
vue, chauffage général. Prix
Fr. 97. — plus chauffage.
S'adresser: Sandoz, Collège
15, Peseux, tél. 6 1129. *,

Etude Brauen
NOTAIRES

Hôpital 7 Tél. 51195

A louer, entrée k conve-
nir :
Fbg du Lac, 6 chambres.
Rflteau , 6 chambres.
Quai Godet, 5 chambres.
Pourtalès, 3-5 chambres.
Coq-d'Inde , 3 chambres.
Oratoire, 3 chambres.
Moulins, 1-2-3 chambres.
Côte, 2 chambres.
Tertre, 2 chambres.
Temple-Neuf , 2 chambres.
Château, 1 chambre.
Fleury, 1 chambre.
Cave atelier.

A louer pour le 24 mars
un

appartement
neuf , quatre chambres en-
soleillées, cuisine, bains,
central à l'étage, balcon,
vue, toutes dépendances,
service de concierge.

S'adresser : A. Guye-Bo-
rel, Champ-Bougin 40.

Bureau
de gérances
et d'affaires

s'adjoindrait branches ac-
cessoires intéressantes, re-
présentations commercia-
les ou autres, pour un dis-
trict du canton de Neu-
châtel. Adresser offres écri-
tes sous chiffres L. N. 498
au bureau de la Feuille
d'avis.

On demande pour le
printemps

échange
pour Jeune homme de 16
ans désirant fréquenter
l'Ecole de commerce et Jeu-
ne homme ou Jeune flUe
qui pourrait suivre les éco-
les de Berne, Ecrire à Mme
Râtz, Berne Sonneggweg
15. AS 16293 B

Raccourcissement
de combinaisons

en jersey
Au Gagne-Petit

Mlle LOTH - Seyon 24a

Bureau de comptabilité

H. SCHWEINGRUBER
Expert-comp table

Eue du Môle 3 - Tél. 5 26 01
Organisation - Tonne
Contrdle - Révision

Machines à coudre
SERVICE

RÉPARATIONS
EN TOUS GENRES

par Cycles-Motos, Ch6telar<t
PESEUX - Tél. 616 85
On se rend k domicile

sans frais (au Val-de-Rua,
Fal-de-Travers et Vignoble)

r Prêts ^sans caution
sont accordés rapidement
et au comptant depuis de
nombreuses années. Rem-
boursement par acomp-
tes. Des milliers de prêts
ont été versés à des gens
de toutes professions.
Nous assurons la plus
grande discrétion . Ban-
que Procrédit , Fribourg.
Timbre-réponse s. v. p.

Dans l'Impossibilité
de répondre Indivi-
duellement aux nom-
breuses marques de
sympathie reçues, pen-
dant la maladie, et à
l'occasion de la gran-
de séparation par la-
quelle elles viennent
de passer. Madame
Albert MŒRI et sa
famille remercient
cordialement toutes
les personnes qui, de
près ou de loin, leur
ont témoigné de si
touchantes consola-
tions et les prient de
recevoir Ici l'expres-
sion de leur profonde
gratitude.

Colombier,
7 Janvier 1943. ¦

P R E T s ï
aux meilleures condllTons , M
remboursablesjîar acomptes m
mensuels.Discrétion absolue. 1
Service prompt el sérieux. I

INLAN.DBANKI
AGENCEDELAUSANNEI

Bel-Air **tfi.." Métropole j

Vosaoalyses
d'urine

à la
pharmacie
TRIPET

Seyon 4
NEUCHATEL

Tél. 5 11 44

Monsieur
Albert GIRARD et
famille, profondément
touchés des marques
de sympathie reçues à
l'occasion de leur
grand deuil, prient
toutes les personnes
qui les leur ont témoi-
gnées de croire à l'ex-
pression de leur vive
reconnaissance.

Bôle,
le 9 Janvier 1943.

Madame Roger MEYSTRE et ses enfants,
Jacques et Denise ;

Monsieur et Madame Henri-Louis MEYSTRE;
Monsieur et Madame Joseph PHEULPIN et

leurs enfants,
ainsi que les familles alliées,
profondément touchés et reconnaissants des
marques de sympathie qui leur ont été té-
moigrnées à l'occasion de leur grand deuil ,
expriment ici toute leur gratitude. Ces mar-
ques de sincère affection ont été pour eux
un baume dans leur grande épreuve.

Neuchâtel , janvier 1943.

ARMAND LINDER
INSTITUT DE PHYSIOTHÉRAPIE

SAINT-HONORÉ 18 . NEUCHATEL
TÉLÉPHONE 515 82

Entorses
Foulures

Ménisques
M A S S A GES S P É C I A UX
D ''ÉLEC TR O T H É R A P IE

LA BONNE ADRESSE
pour vendre les objets
qui vous sont superflus,
tels que meubles, anti-
quités, cuivres, étains,
vêtements, chaussures,
vaisselle, livres, outil-
lage, etc. — La maison
qui paye raisonnable-
ment. - AU NÉGOCE,
rue du Château 4.

C. BIGEY.

Ecole de mécanique
et d'électricité

SAINTE-CROIX
¦mu it iitiiitrai

Mise au concours d'une place de

contremaître
mécanicien ¦ électricien

Exigences. En mécanique: très bon méca-
nicien-outirleur et ajusteur de précision; en
électricité: expérimenté dans la réparation
des moteurs, l'appareillage, montage des ca-
nalisations force et lumière. Par la suite,
apte à donner un cours d'électrotechnique,
dessin et laboratoire.

Demander le cahier des charges à la direc-
tion de l'Ecole ci-dessus.

Envoyer offres manuscrites, en joignant
curriculum vitae, copie des certificats et pho-
tographie au Département de l'Instruction
publique et des cultes (service de l'ensei-
gnement secondaire) à Lausanne, jusqu'au
16 jamvier 1943.

Bureau commercial à Bienne cherche une

DEMOISELLE
active et consciencieuse, habile sténo-dacty-
lographe, au courant de tous les travaux de
bureau. Poste intéressant et stable pour
jeune fille capable. Les personnes qui esti-
ment répondre à ces exigences sont priées
d'adresser leurs offres, avec photographie,
prétentions et date d'entrée, sous chiffres
Z20023U, à Publicitas Bienne, rue Dufour 17.

Importaicte maison d'expédition de la Suisse centrale
cherche

monsieur on demoiselle
pour correspondance française et Italienne, ainsi que
pour quelques travaux de bureau. Doit savoir un peu
d'allemand. Date d'entrée k convenir. — Paire offres
manuscrites en Indiquant activité antérieure, préten-
tions de salaire et en Joignant copies de certificats sous
chiffres O.F. 824 Lz. à Orel l FUssIl-Annonces, Lucerne.

On offre à louer, à Cernier, un

appartement meublé
de quatre chambres, une cuisine et une chambre
de bain, avec dépendances et tout confort.

Pour tous renseignements, s'adresser à l'Etude
de M. Alfred Perregaux, notaire, à Cernier. —
Téléphone 7 11 51. P 8320N.

On offre à louer, aux Planches sur Dombresson ,
un P 8321 N

chalet meublé
de huit chambres, avec tout confort. Pour tous
renseignements, s'adresser à l'Etude de M. Alfre d
Perregaux, notaire, à Cernier. Tél. 711 51.

I NOS BAS I
H EXTRÊMEMENT 9

( BON MARCHÉ I
i Daf 425 1gf-*» (S& m soie artificielle , pied et talon ren-
«n Bm mU téW forcés, article d'usage, vente libre

3K ÏH ÊF soie ray°nnc > Qualité supérieure, di- "B f 3
Hai ÉES  ̂

minué et 
renforcé, le bas trotteur Jy H

SSW «§ Ws9 Par excellence , vente libre . , , , flsjg

JOLI BAS soie„ ray ?,nne  mate - tf!25«*vm" ^smm—swsm ma _ \] Q a l'envens, ex- M m s m W
tra f ine , haut talon , renforcé el diminué , vente JÊL
libre <• UMlm

lÊt ffl <!n|  ̂
la ine  et 

soie, d'une grande solidité , Jy sjj à
&Ë slsa 1$ nuances classique-- , 1 coupon , , , CES

¦PP Mh -jP DE SPORT en la ine  mix te , qual i té  M / J< ¦  * (ŒlÊ  ̂
chaude et résistante , dessins fan ta i s ie , MJHL

C:'J %B %W ! coupon ^ï

I SESTRIÊRE 750 I
pour dames et jeunes filles, duvetine, longues Ë
manches, teintes mode, vente libre . . , . *¦



Magasins Meier...
Vin rouge d'Algérie à 2 .—

le litre. Vin rouge t Bon-
clos » vieux, à 2.20 le litre.
Encore quelques lots de
vins & 4.95 et 8.50 net.

A vendre d'occasion deux
paires de

SKIS
longueur 1 m. 90 et 2 m.
Prix: Fr. 30.— et Fr. 35.— .
S'adresser Vieux-Châtel 27,
ler à gauche.

SKIS
A vendre d'occasion , en

très bon état, une paire de
skis, 200 cm., hickory, fixa-
tions « Kandahar », arêtes
acier, ainsi que souliers de
ski No 41 et pantalon fu-
seau gris (dame), pure lai-
ne, taille 42-44. Pour ren-
seignements téléphoner au
No 6 35 07.

Sans coupons
Sucre de raisin —

d'Algérie
cristaUisé

concentré 
Teneur en

sucre de fruits environ
74% 
en gobelets de Ys kg. 1.80
en gobelets de Yt kg. 3.50
Ce concentré 

convient aussi
pour tartiner 

ZIMMERMANN S.A.

Vi le lie
chromé, en très bon état ,
pour Fr. 160. — , un pneu de
réserve. Chez: Hans Muller ,
Neuchâtel, rue du Bassin
10 4me (Tél. 5 36 38.)

A V E N D R E
un costume et un manteau
pour dames, taille 42 grand,
tissu pure laine, 50 fr. et
40 fr , S'adresser entre 11 h.
et 14 h., Treille 3, 4me
étage.

Paletot et
gilet de cuir

en parfait état, à vendre.
S'adresser: Bercles 3, Sme k
droite.

A vendre bonne

génisse
prête aru veau chez Bené
Besson, les Loges par les
Hauits-Geneveys.

Administrat ion:!, rue du Temp le-Neuf 'V  ̂ • W ¦ I 9 • ^7  A M 1 Emp l a c e m e n t s  sp é c i a u x  ex i g és ,
Rédaction : 3, rue_du Temp le-Neuf if B M M ' M 

f \ \  Ë JL Ë 2°° i 0 de s u r c h a r S-3

13 h. 45 à 17 h. 30. Samedi jusqu 'à 
6
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Les avU mortuaires, tardifs, urgents et les

La rédaction ne ré^nd pas des manu,- stsm f ^  U i. t & W %4* U V-iV  i*V 1 |VI4V|l i t lV I  réclames sont reçus jusqu 'à 3 h. du matin
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Les annonces sont reçues jusqu a 14 h. (grandes annonces V h. 30), le samedi jusqu a 9 h. 30 pour le numéro dn lundi.

H SUPERBE CHOIX

1 Manteaux dames 1
H en beau lainage , jolies façons sport , noir , marine et teintes !

de la saison. 24 à 30 coupons

[SURPRISE - /£]  Au choix 89.- 79.- A Q
I apww&\ 69_ 5g_ 39_ £ m̂m m

P^SSÎf -S@ÏJ jabard ine pure laine, forme
— M. nouvelle, avec ou sans cein- £B& *£fesuR^&^iure - c°upe étudiée - 22 ¦

I Manteaux de pluie §
tissu caoutc houté avec et sans ceinture. 3 coupons

I ISURPRISfi - ^,1 Le man teau  ft C
i 1 œPam'\ 32.50 29.50 £*X" 1

I Manteaux de pluie i
popeline imperméabilisée avec et sans doublure.

7 ou 10 coupons

ISURPRBSE - /A |Le manteau 98.- 78.- AQII Ltrl̂ gj w- »- *t".M j
i Nos chapeaux H
j I de première qualité en feutre souple, lapin, ainsi que des I

j chapeaux de dames , également dans les grandes entrées

1 |SUEPRÏSE'̂ . | 
Au choix O90

| 1 aglUi j 8.90 6.90 5.90 -J$
Les modèles haute mode

1 isuRp̂ fe î 
2°- 18-

15- ^u,- §
I Et maintenant allons...

I III^ U IIIIII H B
M SUCC . DE 

JM _̂____Jë^ J
ULES BLOCH , NB U C H A T E I

A vendre d'occasion un choix de

MACHINES A COUDRE
de toutes marques, livrées avec garantie, depuis
Fr. 50.—. Adrien Clottu , place Purry 9, magasin.

Mal en avalant ? j ~*****^

Chautiures bon marché

Séries pour dames

9.90 12.90 14.90 19.90
Très belles qualités

Théâtre de Neuchâtel
Mardi 12 janvier, à 20 h. 30

^
-•gl La Compagnie JEAN HORT

_ m â l m jouera
le plus grand succès de la saison

JSkJw UXE PIÈCE TRES GAIE

ISBOUBOUROCHE
Shlma de GE0RGES COURTELINE
3jky**lj avec

Ws il j Ambreville - Jean Hort - Henry Giquel
^Û  Jacqueline Randal - Joliat
Ë̂ Bertschy - Berthier - Pitoeff
C'est un spectacle gai

que chacun peut voir /
PRIX DES PLACES : Fr. 2.20 à 5.50

Location AU MÉNESTREL _ Téléphone 514 29

ffSg'ôgS.̂ L-.*- '
Exécutiofi oouipe Xe ae <=»

>-vai«c-taU1 
____\

|| CHAMPÉRY - I VERBIER: j |
g PlanachSux (1055-1800 ml 8 1500 m. L'amphlthéifre §j
il Téléférlque.Mognlfique-i f au soleil. Piste» variées ÉÉi
! g champs de ski. Grande S s, l'Infini, pour skieurs «Él
j §8 patinoire. Bons hôtels et | de toutes forces. Cars \\\\
• |j Institut». j postaux. Ecole S. do Ski. 1|

il CRANS j . Sierre i jj MONTANA: " ||
Alt. 1500 m. Tous les i 150° "*- * Verma,a- 

|1

i AA_.II j . -,,„„ ii climatique et de t|; MontLadiaux 2300m 18 . „ §g
j j  p - H sp°rt par excellence, si

I Suisse de Ski. Ecole 
| marq  ̂ e, entre! I

|| de patinage. Bobs- 
|| tenues. , Tous les |

leigh. Luge, Curling, || sports d'hiver. Cures |;
etc. §|§ de repos ef de soleil. ||

I 54° m. Soleil. Repos. | *«° ™- La plus vaste i
|| Bons hôtels. Climat I 

,é9'on de skl des A'" M
il tonique efsfi I P<* Cen,ro ens°'ei»s\ M

if Recomnnanclé par /es 1 ,er- ""««noire. Trains de §|
|[ médecins. Prosne È 

,por,2ermaH-RlHelberg- ||
i '  tus -*>-,,J_n " 1  Go'nergraf 3100 m. Ski- 1§

^
¦"s Par le Bureau offi. g lift Blauherd 2300 m. . §|

i ciel de renseigne- 1 Nouvelles descente». - M
• : menfs. j i Soma,f>e* *te ski en haute |||

|Pr'' Cours de ski gratuits pour la jeunesse. Abonnements 
^de vacances. Tous renseignements par les Agences V _

iL de voyages, tes Bureaux officiels de renseignements Â: >
^̂ ***ra et l'Union Valaisanne du Tourisme, a Sion. B8?̂  ̂ a

N

N'oubliez /VN^vpas /^CxX
de renouveler / 

X W''"»S% **\\

/ ( \ XX /votre
/ %  ̂ / abonnement

< * / a la

\^v% / Feuille d'avis
x> /de Neuchâtel

Potagers à bois
à vendre, deux et trois
trous .bouilloire, et four-
neau en catelle. '— Sablons
49, atelier. Tél. 5 19 66.

A vendre un

char à pont
à bras, solide, tout Irène.

Adresse : C-ormondrèclie,
Grand'Rue 11.

FIAT 514
parfait état, quatre pneus
neufs, à vendre. Demander
l'adresse du No 483 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

A vendre

génisse
de deux ans. S'adresser à
Albert Stauffer, Les Prés
sur Enges. Tél. 7 61 39.

VACHE
A vendre vache portante,

terme Janvier, avec papiers
d'ascendance. S'adresser: E.
Humbert-Droz, Lignières.

—^Sa. ggreSte Ĵ iiNl II^̂  ̂ j y

Unies - Ciselées • Lapidées
E. CHARLET

sous le théâtre
A vendre un joli

buffet-commode
tout en acajou. Prix avan-
tageux. — Téléphoner au
8 71 58 au Landeron.

Fabrication de

POSTICHE
soigné au

SALON DE COIFFURE

ÇœM
Croix du Marché, ler étage

Maison fondée en 1881
Jeune homme cherche des

leçons de danse
Offres écrites sous chiffres
B. G. 511 au bureau de la
Feuille d'avis.

VOYEZ NOS

 ̂Fauteuils
modèles très con-
fortables k partir

de Fr. 90.—

¥¦ Divan-lit
caisson pour la
literie, accoudoirs
mobiles, garnissage

k ressorts,
à Fr. 320.-

G. Lavanchy
ENSEMBLIER

ORANGERIE 4
I / uombattez^B

Wf Prévenir vaut mieux
W que guérir; endurcissez
ta votre corps en le bros-
H samt tous les matins
B pendant q u e l q u e s

! Vous trouverez la brosse
I k massage appropriée

à la DROGUERIE

A.BURKHALTER
¦ Saint-Maurice 4
& N E U C H A T E L

Pour bébé
Une poussette de chambre
une voiture de sortie
un berceau à roues mobiles
une chaise, un parc
ou un joli lit de bois
Au magasin sp écialisé

Buser & Fils
«Au Cygne»
Faubourg du Lac 1

Tél. 5 26 46

Bas à varices

Deillon
NEUCHATEL

COQ-D'INDE 24
Tél. 5 17 49

r"Ym—^

¦ W SïïxSi)

l 'écri ioire
moderne
el é légant

V J

Pantoufles jggll
icicu f£Ê^»î ~=aitf aâjr

Vente libre ^̂ ^̂ ^^*̂
>>̂

5.90 et 7.90
Cafignons montants depuis 9.80

Vente libre

J. KURTH
NEUCHATEL

^̂^̂ Ét 
FIANCÉS 

f\
B f*\lr\^l\ (FABRIQUE A BULLE) Il
B̂ sl^S^I l\ «RtHITECTURE O'INTfRIEUB • DÉCOHATIO» Il
^̂  y£? V, PlUS DE (00 ENSEMBLES EXPOSÉS JJ

TSSL^S \s. <Xa(r*6&&L-i>oiLidùx£Jt&*uuvt eue yy^̂ Njs
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REPR éSENTANT: ^̂
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Une niante du Brésil qui combat
le rhumatisme

C'est le « PARAGUAYENSIS » qui, déchlorophylé par
procédé spécial , peut chasser les poisons du corps,
élimine l'acide urlque, stimule l'estomac et décon-
gestionne le foie. Rhumatisants, goutteux, arthritiques,
faites un essai. Le paquet: Pr. 2.— ; le grand paquet-
cure : Fr. 5.— ; se vend aussi en comprimés, la

boite Fr. 2.— ; la grande boîte-cure : Fr. 5.—
DANS TOUTES PHARMACIES SA3213Z

Pour restaurants
on orchestres

à vendre, faute d'emploi, un excellent amplificateur
10 W. avec microphone et accessoires. — Même adresse,
k vendre urn COMPLET DE SKI, SANS COUPONS,
taille 48-50. — S'adresser : Bateau 4, au 4me, à droite.

Marchands et colporteurs
achètent avantageusement tous les a*rticles chez
Walter Tuggener, mercerie, bonneterie et lingeirle
en gros, 10, place Gren us, Genève. Tél. 2 59 29.
Envoi rapide. Débutants seront mis au courant.
Demandez catalogue gratuit. AS 7264 G

A vendre ara centre de
te ville

MAISON
eomprena-at magasins et 3
appartements de 3 cham-
bres. Adresser offres sous
chiffres E. T. 505 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Pour cause de départ , à
vendre dans village du vi-
gnoble neuchâtelois une
maison de campagne

6000 m! en Jardin, verger
et champ. Logement cinq
pièces et dépendances. —
Adresser offres écrites k
M. P. 506 au bureau de la
Feuille d'avis .

A vendre une paire de

skis
avec bâtons, longueur 1 m.
70, Fr. 18.'— . S'adresser :
Parcs 131, ler étage.

Varices
Bas Ire QUALITÉ avec

ou sans caoutchouc. BAS
PRIX. Envols à. choix . Indi-
quer tour du mollet. —
K. MICHEL, spécialiste,
Mercerie 3, LAUSANNE.

Magasins MEIER...
ECLUSE ET PESEUX

Flacons de cognac et rhum
depuis 1.60. Rhum coupage
à 8.90 le litre.

A vendre une paire de

skis
pour enfant, avec fixations,
1 m. 75, en bon état . S'a-
dresser Faubourg de l'Hô-
pital 43

A VENDRE
de BEAUX PORCS, une
TRUIE portante et 400
pieds de FUMIER.

S'adresser à Jean Dardel-
Phillppln . Colombier.

COMESTIBLES

SEINET Fils S.A.
Rue des Epancheurs 6

Téléphone 510 71

Truites
portions vivantes
Morue au sel

Rollmops
Thon - Sardines

Anchois
Sarcelles du lac
Oies — Dindons

Canards
Jeunes Poules

à bouillir
Lapins jeunes et gras

à Fr. 3.— la livr©
Saucissons

et Galantine
de foie gras truffé

Escargots ' préparés

JMt*
Biscuits Spratt's
nourriture complète pour

chiens, de provenance
américaine

TRÈS BELLE QUALITE
(sans carte)

H. Luthy, armurier
NEUCHATEL - Terreaux 3
Tout pour les soins des

chiens
Dépôt des biscuits

« Wau-Wau » et « Fox ->

*$L&| Office communal
||||Éf d'assurance chômage
/3j£|§g*\ Faubourg de l'Hôpital 4 a

Tous les livrets des assurés à la Caisse publi-
que doivent être présentés à l'Office avant le mer-
credi 20 janvier 1943, en vue du contrôle du IVme
trimestre 1942.

Les assurés peuvent envoyer à l'Office leur li-
vret par la poste ou par l'entremise d'une tierce
personne.

L'Office communal rappelle que tous les assu-
rés quit lant  une caisse de chômage ont l'obligation
de s'assurer immédiatement ailleurs s'ils conti -
nuent à travailler.

Les assurés qui n'auront pas donné suite à la
présente communication seront déférés au juge ,
eans autre avertissement.

OFFICE DU TRAVAIL:
Le préposé.



Une gracieuse
patineuse suédoise

Maj -Britt Rôning berg, l 'une des
championnes du patinage suédois,
se livre, près de Stockholm, à

d'acrobatiques ébats.

QUEL EST L'AVENIR
DE LA FLOTTE SUISSE ?

NOS TRANSPORTS MA RI TIMES

Lire ici la suite de l'article de notre correspondan t de Berne

Si modeste qu'elle soit, cette flotte
nous permet non seulement d'ame-
ner encore des quantités appréciables
de marchandises directement dans
un port italien — en évitant ainsi
d'onéreux transbordements — mais
encore cle réduire les frais de trans-
port. En effet, on avait remarqué,
lors de la précédente guerre mondia-
le déjà , que les armateurs étrangers,
tirant parti de la situation, du man-
que de tonnage et de la demande
élevée décuplaient le fret , ce qui per-
mettait d'assainir la situation des
compagnies dont les affaires n'étaient
pas brillantes, alors que les routes
maritimes étaient ouvertes à tous.
« Nous ne croyons pas exagérer, écrit
M. Devrient, en supposant que plus
de 30 grands navires d'un tonnage
utile de 300,000 tonnes purent être
construits, pendant la dernière guer-
re, aux frais des consommateurs suis-
ses. Aujourd'hui , en revanche, nous
entrons dans la compétition avec no-
tre propre tonnage et sommes, par
là, en mesure d'exercer une influen-
ce sur le tonnage neutre encore à
disposition. » En outre, tout ce qui
concerne le trafic marit ime est cen-
tralisé auprès de l'office de guerre,
ae sorte que les armateurs prives ne
peuvent se livrer à cette surenchère,
ruineuse en fin rie compte pour le
consommateur, que provoque inévi-
tablement la pénurie rie bateaux.
Mais, malgré le contrôle de l'Etat qui
réduit sensiblement les gains — en-
core très appréciables — des inter-
médiaires, courtiers et armateurs
étrangers, le fret reste élevé. Les sa-
laires des marins sont montés à des
hauteurs encore jam ais atteintes, en
raison ries risques considérables aux-
quels est exposée la navigation mar-
chande. Le charbon (Te soute , l'huile
pour les moteurs Diesel , l'installa-
tion de dépôts rie combustibles ré-
servés aux bâtiments battant pavil-
lon suisse, l'augmentation vertigi-
neuse des primes d'assurance, l'en-
tretien ries cargos, l'al longement ries
routes maritimes, tout  cela inf lue
sur les frais  rie transport. Un seul
exemple i l lustrera ce qu 'ils représen-
tent pour l'économie suisse. L'exten-
sion ries cultures a permis h la Suis-
se rio récolter le 40% riu blé néces-
saire à la fabrication du pain.  Nous
importons encore le 60 %. Eh bi en !
les frais rie transport, répartis sur
l'ensemble rie la consommation rie
pain renchérissent cette rienrée de
11,7 centimes par kilo.

II est vra i que le fret permet
d'amortir les vieux bateaux et mê-
me rie disposer d'une certaine réser-
ve pour en acheter ou en construire
de nouveaux. Et cette constatation
pose un problème riu plus haut in-
térêt, celui de l'avenir d'une flotte
commerciale suisse.

. • .
Faut-il, comme le voudraient nos

armateurs, maintenir  sur les mers le
pavillon suisse, une fois la guerre
terminée et r endue aux bateaux de
toute nationalité la liberté de navi-
guer ?

Il faut  bien se rendre compte,
avant de répondre à cette question,
que notre flotte actuelle serait tout
à fait insuffisante pour assurer un
trafic à peu près normal. Il faudrait
des bâtiments plus nombreux et sur-
tout plus modernes. La centralisa-
tion actuelle, qui élimine pratique-
ment la concurrence entre armateurs
suisses et étrangers disparaîtra, de
sorte que nos compagnies devraient
entrer en compétition avec les so-
ciétés des autres pays et, pour cela,
elles ont besoin d'un matériel de
toute première qualité. Mais, il ne
faudrait pas tarder à aborder le pro-
blème. En effet, il faut compter, dans
les circonstances actuelles, que les
chantiers auxquels nous pouvons
nous adresser pour la construction
de navires, exigeront un délai de 18
à 24 mois. Or, des chantiers navals
étrangers sont disposés déjà à met-
tre en ouvrage des bateaux destinés
à la Suisse. L'industrie indigène, de
son côté, fournirai t  les moteurs et
divers appareils. Enfi n, toute cette
partie de notre jeunesse qui désire
satisfaire un besoin rie voyage et rie
dépaysement trouverait l'occasion rie
donner libre cours à ses aspirations
en s'engagean t à bord de ces bâti-
ments.

Du point de vue purement techni-
que, donc, il n'y a aucune impossibi-
lité à créer, pour l'après-guerre, une
flotte marchande suisse.

Mais, riira-t-on, la Suisse, qui n'a
aucune tradition maritime, parvien-
dra-t-elle à s'imposer dans le domai-
ne de la navigation ? Certes, cette
tradition n 'existe pas. Mais pourquoi
ne la fonderait-on point sur l'expé-
rience acquise pendant  la guerre ac-
tuelle ? Dans les pays dont les na-
vires sillonnent depuis longtemps les
océans, les marins ne sont pas tous
originaires des régions côtières.
Nombre d'entre eux viennent ries
montagnes ou rie l ' intérieur ries ter-
res.

Autrefois, on pouvait encore pré-
tendre qu 'un pays séparé rie la mer
ne pouvait songer à développer nor-
malement  la navigation maritime.
Aujourd'hui , pareil argument n 'a
plus qu 'une valeur historique, car la
technique a considérablement réduit
les distances. Et puis — cela M. De-
vrient ne le dit pas, mais son exposé
nous y fait sontrer — il y a bien
moyen d'un i r  à îa mer la petite
Suisse con t inen ta l e .  Ne parle-t-on pas
de certains canaux qui mettraient
notre pays au centre ries grandes
voies navigables ? C'est la prolonga-
tion toute nature l le  ries grandes
voies mari t imes et la constitution
d'une f lo t te  suisse ne peut que don-
ner plus de valeur à ces « routes qui
marchent  ».

Sans encore se prononcer avec une
netteté absolue, M. Devrient, on le
sent, est acquis à l'idée de conserver
et de développer, après la guerre, la
flotte marchande suisse. Cette idée ,
il n'est en tout cas pas trop tôt de la
lancer. Il se trouvera toujours assez
de raisons, d'intérêts et d'indécis
pour cn retarder l'exécution.

G. p.

Des tissus de laît écrémé
LES MERVEILLES DE LA CHIMIE

Depuis la guerre, l'Amérique dé-
ploie toutes les ressources de son
ingéniosité pour résoudre la ques-
tion textile, car les étoffes devien-
nent rares outre-Atlantique. Diver-
ses expériences très variées ont été
faites. L'une  d'ej itre elles a donné
d'excellents résultats : elle consiste
simp lement à transformer le lait
écrémé en chemises, bas et chausset-
tes, destinées plus particulièremen t
à compléter le costume masculin.
Parmi d'autres matériaux dc rem-
placement on signale le soja , très ca-
pable de fournir des fibres textiles
ct l'écorce d'un arbre de Californie
dont on retire , paraît-il , le meilleu r
feutre du mond'c, l'es couvertures les
plus chaudes et des complets moel-
leux.

Le doyen des officiers
allemands a 102 ans

Le doyen des officiers allemands et
en même temps le doyen des déten-
teurs de la croix de fer , le général
d'artill erie Théodore von Bomhard ,
fêtera le 12 janvier dans sa propriété
de campagne près de Priem sur le
Chiemsee, son 102me anniversaire. Il
fêtera cette année un autre jubilé,
sans doute unique dans l'histo ire mi-
litaire. Il y a 50 ans le général von
Bomhard qui pendant la guerre de
1870-1871 fut cité pour son courage
fut témoin de la proclamation d'e
l'empereur d'Allemagne dans la salle
des miroirs à Versailles.

Les camps de jeunes skieurs en Suisse

Ci-contre : Cinq
cents jeunes f i l les
de toute la Suisse
sont actuellement
les hôtes de la
station grisonne
d 'Arosa où elles
suivent les cours
organisés par les
associations suis-
ses de ski. Notre
photo montre un
groupe dp ces jeu-
nes f i l les  qui
n'ont pas l'air mé-
contentes de leur
séjour en haute
montagne. Ci-des-
sous : Engelberg
abrite un camp
de cinq cents jeu-
nes skieurs que
l'on voit ici se
rendre à leur nre-
mier exercice.

Jj eçwids sut f aduaiité, xhez nous &tr aliieuts
UNE DES TERRES LES PLUS RICHES DU MONDE

Les événements qui se déroulent
en Afrique du nord ont attiré l'atten-
tion du monde entier sur ces contrées
divisées en trois territoires distincts
et bien caractéristiques: le Maroc,
l'Algérie, La Tunisie, s'étendant de
l'Atlantique au gol fe de Gabès et de
la Médi terranée au Sahara. On les
désigne aussi communément sous
l'abréviation de A. N. F., car Us for-
ment un tout par la nature de leur
sol , Lemrs habitants et leurs habitu-
des d' existence.

Les principales ressources
du pays

L'Afrique du notrd française pos-
sède tout ce qu'il faut pour dévelop-
per l'agriculture, l'industrie minière
et les pêcheries : climat méditerra-
néen , sans écarts notables sur les
côtes, richesses du sous-sol, abon-
dance de poissons ot de « frui ts  de
mer ». Tout concourt donc à élargir
le champ d'activité de l 'A. N. F. Ce-
pendant, deux grandes lacunes exis-
tent: te charbon manque et l'on ne
trouve que très peu de pétrole. La
main-d'œuvre est plutôt rare, mais
bon marché. Ce fait s'explique par la
densité relativement faible de la po-
pulation qui comprend 3 habitants
par km3 (à titre de comparaison , la
Suisse en compte 95 par km2). Enf in ,
le problème des transports est certai-
nement le plus épineux. Il s'agit
d'organiser une surface de 2,5 mil-
lions de km' de façon que le réseau

ferroviaire corresponde aux nécessi-
tés de la région qu 'il traverse et de-
vienne une entreprise rentable.

Bien avant la guerre, le gouverne-
raernit français s'est intéressé au dé-
veloppement de l'A. N. F. sous l'im-
pulsion du maréchal Lyautey dont
le talent d'organisateur se trouva
immédiatement sol l ici té pair les pro-
bl èmes que posait la mise en valeur
du sol. Plus tard , oes régions ont
commencé à devenir un sérieux con-
current de la métropole, qui prit  cer-
taines mesures restrictives. Malgré
cela, le Maroc, l'Algérie et la Tunisie
ont réussi à s'assurer une place rela-
tivement importante au sein de
l'économie mondiale.

La production actuelle

L'Algérie'se spécialise surtout dans
les prod uits agricol es, cultivant le
blé, l'orge et l'avoine. Les récoltes
donnent en moyenne 3 millions de
quintaux par an, dont les deux tiers
servent à l'exportation. Ces dernières
années, la viticulture a considérable-
ment progressé, au t an t  en Algérie,
qu 'au Maroc et en Tunisie . Les ven-
danges de cet automne ont produit
14 millions d'hectolitres. Les vigno-
bles d'Oran ont particulièrement
bien répondu aux espérances des pro-
ducteurs. Les fruits et les légumes
primeurs sont bien connus du con-
tinent européen , surtout ceux d'Algé-
rie et du Ma.roc. L'Algérie a envoyé
au prin temps dernier deux fois plus

do légumes et de fru its que d'habi-
tude à la métropole.

Parmi les plantes qui ont pris une
place importante dans le ravitaille-
ment du pays, mentionnons l'olivier
qu 'on retrouve dans toute l 'Afrique
du nord et spécialement en Tunisie.
La récolte, transformée en hui le , don-
ne 100,000 litres par an.

La q uestion de la cellulose et des
plantes qui peuvent en fournir  a été
examinée avec soin. Après de nom-
breuses expériences, l' alfa , herbe au-
trefois négligée, s'est révélée inf in i -
ment précieuse et toute une industrie
basée sur cette matière première , qui
oroît en abondance sur les hau ts  pla-
teaux algériens, est en train de voir
le jour .

Quant à l'industrie minière, l' ex-
ploitation des gisements de phos-
phates est pour ainsi dire encore
dans les langes, bien qu 'i1! s'agisse
des plus grandes mines du monde.

L'élevage du bétail a été installé ,
au Ma.roc, sur le modèle australien.
En 1041, le cheptel ovin comptait 14
millions de têtes. Les pêcheries con-
naissent une activité inaccoutumée
depuis la guerre et 'l'on y a adjoint
un certain nombre de fabriques où
l'on sale et où l'on fume Le poisson.

L'Afrique du nord est en train de
prendre , en dépit des opérations mi-
litaires, une position prépondérante
dans l'économie de demain où les
possessions françaises seront appelées
à jouer le rôle de trait d'union entre
l'Europe et 'l'Afrique.

L Af rique du nord f rançaise

Que! est l'avenir de la pomme de terre ?
Problèmes économiques créés par la guerre

Cet élément important de notre alimentation
deviendra-t-il une matière première industrielle ?

Depuis que l'Europe a été coupée
de ses marchés d'outre-mer, la pom-
me de terre triomphe incontestable-
ment dans l' alimentation où elle se
substitue de plus en plus au maïs, au
seigle, à l'avoine , à l'orge, qui for-
ment la base de l'alimentation dans
les zones tempérées. Telle est la réa-
ldité que d'aucuns trouvent peu à leur
goût.

Pourtant, La pomme de terre
s'avère riche en hydrates de carbone
et en vitamines de plusieurs espèces.
Et on lui a souvent fait tort, car ce
tubercule couvre le 20 % de nos ali-
ments caloriques et 400 ou 500 gr.
de pommes de terre donnent une
quantité suffisante de vitamines C
ainsi que des vitamines B, anti-né-
vralgiques, don t notre corps a be-
soin.
Quand les fleurs de pommes
de terre étaient un ornement

Cette plante, originaire d'Améri-
que du sud, a été introduite en Eu-
rope au XVIII",e siècle. Ses tubercu-
les ont été spécialement appréciés
pendant les famines qui dévastèrent
le continent aux alentours de 1745,
1771-1772 et 1774. Mais d'autres peu-
ples aussi ont recouru à la précieuse
pomme de terre en temps de crise.
Pendant les dernières années avant
la guerre, la Pologn e et la Belgique
en consommaient de grandes quanti-
tés.

En France, la pomme de terre fit
son apparition après avoir passé par
l'Espagne et l'Angl eterre; on la con-
sidéra tout d'abord comme une fleur
rare et plus tard , comme un mets de
choix. La légende rapporte que
Louis XVI et Marie-Antoinette ornè-
rent de fleurs de pomme de terre
leurs vêtements parsemés de joyaux
ct que Parmentie.r, botaniste du roi ,
contribua à répandre la pomme de
terre en arborant f ièrement une de
oes solanées à sa boutonnière. Ne
parl ons pas de l'épi sode du champ
gard é par rie bienveillantes sentinel-
les auxquelles la consigne avai t été
donnée de fermer les yeux quand les
paysans venaient de nuit déterrer
quelques tubercules poutr les planter
en grand secret dans leurs jardins.

La production européenne
L'Europe possède les neuf dixièmes

des champs de pommes de terre du
monde entier et l'Allemagne le tiers
de la récolte mondiale. Dans ce pays,
non seulement on consomme ce tu-
bercule en grandes quantités, ma.is
on en fabrique aussi de l'amidon et
de l'alcool . L'Amérique ne contribue
que par 200 millions de quin taux à
la production universelle atteignant
1729 millions de qu in taux , l'Asie n'en
produit que 28 millions de quintaux ,
car ce légume ne joue aucun rôle
dans l'alimentation des peuples
orientaux.  Par contre, les Soviets le
•cultivent sur do vastes étendues. Les
dernières statistiques ment ionnent
plus de 000 mi l l ions  de. quintaux. Au
poin t de vue rendement à l'hectare ,
lia Belgique vient en premier rang
par 252 quintaux.  L'Amérique, patrie
du précieux tubercule ne produit que
77,5 quintaux à l'hectare. En Suisse,
le rendement oscille entre 180 quin-
taux (année exceptionnelle) et 17S
qu in t aux  année normale.

Depuis le début  des hostilités, on
a assisté partout à une reprise de
l'agriculture, et il va sans dire que
la pomme de terre a suivi le mou-
vement, a t te ignant  lo maximum de
production. La récolte 1942 a été bon-
ne on généra l , malgré l'hiver rigou-
reux. Et , fait assez significatif , Les
cont rées où La pomme de terre est
plutôt rare en ont livré un fort con-
tingent. C'est ainsi que l'Algérie en
a fourni 126.429 nui n taux h. la Fran-

ce contre 80,032 quintaux l'année pré-
cédente.

Si la production a augm enté, cela
tient non seulement aux conditions
précaires de ravitaillement dans les-
quelles nous vivons, mais aussi à
l'application de méthodes rationnel-
les et scientifiques de culture qui
rendent le tubercule résistant aux
maladies toiles que le canoer, la
pou rriture des rames et l'épuisement
naturel de la plante qui font tous de
graves dégâts aux cultures.

Que dire enfin du doryphore ? Il
arriva en 1918 avec des transports de
troupes, se répandit en France, dans
la région bordelaise tout d'abord,
puis en Belgique pour passer ensuite
en Suisse romande et de là en Fran-
conie. Grâce à une surveillance stricte
et à des produits spéciaux, la lutte
contre le doryphore enregistre maints
succès.

L'emploi du surplus?
de production

après la guerre
Mais la culture in tensive de la

pomme de terre pose un problème
important pour l'après-guerre. Que
faudra-t-il alors faire du surplus de
production ? La solution de cette
quest ion est dès maintenant en voie
de réalisation : l'industrie chimiqu e
et alimentaire on ret ire de nouveaux
produits.

Des expériences récentes ont per-
mis d'extraire des amidons sucrés de
la pomme de terre. Un premier pas a
été fait avec la dextrose pure. Cette
substance a la même composition
que le sucre contenu dans le sang.
Elle passe presque immédiatement
dans l'organisme, administrée sous
forme de t isane ou d'injection. Les
hôpitaux en font un emploi journa-
lier dans les cas d'épuisement. La
dextrose, aliment essentiellement
musculaire est également précieuse
lorsqu'il faut fournir un gros effort.

On peut donc dire que le danger
de surproduction est conjuré dès
maintenant, car l'emploi de la pom-
me de terre, matière industrielle, se
généralise et se multiplie. Ce fai t  con-
tribuera dans une large mesure à sup-
primer Le déséquilibre actuel de no-
tre alimentation basée surtout sur la
pomme de terre au détriment d'au-
tres nourritures.

J]QJilc4 B0N flPPETIT
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En route vers la prochaine
Lorsque le tirage d'une tranche de la

Loterie romande a eu Heu, on se demande
parfois quelles personnes sont les heureu-
ses gagnantes. Les gagnants, 11 va bien
sans dire, ne le crient pas sur les toits et
les répartitions, à part les chiffres offi-
ciels, restent sous un voile de presque
totale discrétion. Le contraire serait sur-
prenant. On apprend ici et là, k la suite
de quelque indiscrétion, que tel ou tel a
gagné à la loterie, et puis c'est tout !

Cette lois, après le tirage de la Chaux-
de-Fonds déjà " un peu lointain — comme
le temps 'passe - on fut en mesure d'an-
noncer que les cinquièmes du gros lot de
50,000 fr. avaient tous été touches. Il en
fut de même de presque tous les lots
moyens et -petits. Tout cet argent fut le
bienvenu dans beaucoup de familles à la
fin de l'année et surtout pendant les fêtes.

Et maintenant, en route pour le pro-
chain tirage, la tranche nouvelle est en
couns, elle sera tirée le 13 février prochain.
'SAi&jy 's/s&//&////Arr//^^^

Communiqués

ÉGLISE RÉFORMÉE ÉVANGÉLIQUE
NEUCHATELOISE

Temple du bas: 10 h. 30. Culte. M. P.
BERTHOUD.

Chapelle de l'Ermitage: 10 h. Culte.
M. J. REYMOND.

Chapelle de la Maladlère: 10 h. Culte.
M. Ph. WAVRE.

Hôpital des Cadolles: 10 h. Culte. M. A.
MÉAN.

ALLIANCE ÉVANGÉLIQUE
Salle moyenne des conférences: Dernière

réunion. ' Sainte-Cène.
Serrières: 8 h. 45. Catéchisme. 9 h. 45.

Culte. M. H. PAREL. 11 h. Ecole du
dimanche.

DEUTSCHSPRACHIGE LANDESKIRCHE
Temple du bas : 9.30 Uhr. Predlgt

Pfr. HIRT.
Gemeindesaal : Montag, 20.15 Uhr. Blbel-

stunde.
Vignoble et Val-de-Travers

Peseux: 9 Uhr.
Le Landeron : 14.30 Uhr.
Bevalx: 20 Uhr.

EVANGEL1SCHE STADTMISSION
15 Uhr. Allianzversamml-i-ing Ebenezer -

Kapelle. 20 Uhr. Predlgt.
Donnerstag, 20.15 Uhr. Blbelstunde.
Satnt-Blalse: 9.45 Uhr. Predigt. Chemin

de la Chapelle 8.
Colombier: 15 Uhr. Predigt. Tempe*re*az-

saal.
BIETHODISTENKIRCHE

9.30 Uhr. Predlgt. Predlger HTKHI.T.
10.30 Uhr. Sonntagschule.
15 Uhr. Schlussgottesdlenst der evangeli-

schen Alllanz , Abendmahl.
Dienstag, 20.15 Uhr. Blbelstunde.

ARMÉE DU SALUT
9 h. 45. Culte 13 h. 30. Réunion d'en-

fants. 15 h. Réunion allemande. 20 h.
Réunion publique.

ÉGLISE ÉVANGÉLIQUE' LIBRE
9 h. 30. Culte et Sainte-Cène. M. CHÉRIX.

Salle des conférences: 20 h.
Lundi à mercredi, 14 h. 30 et 20 h. Réu-

nions WEBER.
SALLE DE LA BONNE NOUVELLE

9 h. 30. Culte. 20 h. Méditation biblique.
Jeudi, 20 h. Prière.

PREMIÈRE ÉGLISE DU CHRIST
SCIENTISTE

Cultes français à 9 h . 45, anglais à 11 h.
Ecole du dimanche à 8 h. 45. — Mer-
credi, 18 h. 45.

ÉGLISE CATHOLIQUE ROSLVINE
Dimanche, 6 h., messe basse et distribu-

tion de la Sainte-Communion à la cha-
pelle de la Providence. 7 h. et 7 h . 30.distribution de la Sainte-Communion à
l'église paroissiale. 8 h., messe basse et
sermon français ( les 2me et 4mc diman-
ches du mois, sermon allemand). 9 h,messe basse et sermon français. 10 h.,grand'messe et sermon français. 20 lâ-chants des compiles et bénédiction du
Saint-Sacrement.

Semaine: 6 h., messe à la chapelle de laProvidence. 7 h. et 7 h. 30, messe à1 église paroissiale.

MÉDECIN DE SERVICE :
Demander l'adresse au poste de police

PHARMACIE D'OFFICE :
P. CHAPLIS , Hôpital

Service de nuit Jusqu'à dimanche prochain

Cultes du 10 janvier 1943
CARNET DES ARTS

ET DES LETTRES

Une f emme
conservatrice de musée

( c )  Ml le Reinbold a été nommée aux
fondions de conservatrice du musée
histori que cantonal à Lausanne. Di-
p lômée de l 'école du Louvre à Pa-
ris, f i l l e  du professeur  Paul Rein-
bold , Mlle Reinbold f e ra  certaine-
ment une carrière utile dans ses nou-
velles fonc t ions  pour lesquelles elle
est for t  bien préparée.

Le sculp teur
Raphaël Lugeon

(c )  Le ler de l'an, est décédé à Lau-
sannne, dans la quatre-vingtième an-
née de son âge , le sculpteur et an-
cien professeur  Raphaël Lugeon, f r è -
re de M. Maurice Lugeon, le géolo-
gue bien connu. Après ses premières
études à Lausanne, Raphaël Lugeon
les paracheva à Paris, où il travailla
ensuite à la décoration de l 'hôtel de
ville et de la chapelle du Sacré-
Cœur. De retour dans la cap itale
vaudoise en 1899, le dé fun t  se vit
conf ier l' enseignement de l 'histoire
de l'art au gymnase sc ient i f i que. Dès
1919 , il dirigea l 'école cantonale vau-
doise de dessin. A côté d' un ensei-
gnement f ructueux de quarante-qua-
tre ans, R. Lugeon s'est signalé pa r
de nombreux travaux de longue ha-
leine. Il  avait présidé la Société vau-
dois e des Beaux-Arts, fa i t  partie de
la commission fédéra l e  des Beaux-
Arts. En 1934 , le gouvernement f ran-
çais l'avait fai t  chevalier de la Lé-
g ion d'honneur.

Un livre par jour

« Oiseaux de mon pays »
par H. Noll

On doit une particulière recon-
naissance à M. H. Noll  — et aux tra-
ductrices de son ouvrag e, Mlles B.
Lan per et S. Lozeron — pour la f a -
çon sensible et précis e dont il parle
des oiseaux et nous apprend a les
connaître .

Tous les citadins aiment les oi-
seaux...; mais il les aiment «en géné-
ral » ct se préoccupent peu de les
étudier: Or, M. H. Noll , en quel que
175 pages délicatement écrites et sa-
vantes à la f o i s , nous donne une vi-
vante leçon d 'histoire naturelle. Il
nous montre les d if f é r e n t e s  esp èces
qui vivent sous notre ciel , nous dé-
crit leurs mœurs et leurs habitudes,
nous apprend mille choses que nous
ignorions à leur sujet.  Bien p lus, il
nous les présente au moyen de p ho-
tographies qui ont été prises, on le
sent , avec autant de ruses que de
tendresse.

Ce n'est pas le premier livre ins-
pire par les oiseaux de notre pay s-
Mais c'est assurément un des p'"-5
complets , en même temps qu 'un de
ceux qu 'on lit avec le plus de p lai-
sir et qui nous apprennent le p lus
dc choses. (g)

(Edit. Delachaux et Niestlé.)
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GEORGES EE FAURE

FEUILLETON
de la « FeuiUe d'avis de Neuchâtel >

' Antoinette et Aumont, très intéres-
sés, assistaient à cette scène dont ils
ne pouvaien t deviner la portée.

— Alors, c'est compris t demanda
le colosse à son chien : tu vas ren-
dre visite à ton amie Primevère ?...

Nouveau jappement affirraatif.
Ferrouillac ouvrit la fenêtre sans

bruit et, penché au dehors, jeta un
coup d'ceil au-dessous de lui : la rue
était silencieuse et déserte.

Les deux seuls êtres vivants étaient
les factionnaires : éclairés par la
lueur fumeuse d'un réverbère, ils ap-
paraissaient dans le renfoncement des
portes qu 'ils avaient mission de sur-
veiller, appuyés sur leur fusil, dans
une posture qui ne pou vait laisser
aucu n doute sur leur état.

Pri s de vin , ou bien succombant
à la fatigue, ils somnolaient tout de-
bout.

A l'oreille du sergent, Ferrouillac
plaisanta :

— Paméla dirait que « Moussu Bon
Dieu être -pour nous ».

Puis, se tournant vers César :

— Attention ! prononça-t-il .
Sans bruit, ils avaient apporté tout

contre la croisée la table de bois
blanc qui tenait le milieu de la piè-
ce... et, aussitôt, comme si ce geste
lui eût été familier, César avait sauté
dessus.

Le main posée SUT le collier de
l'animal, Ferrouillac enjoignit :

— Attention, n'est-ce pas 7... Mam-
zelle Primevère... Va..

A peine, ayant prononcé ces mots,
avait-il rendu la liberté au chien que
celui-ci , ployant les jarrets, les déten-
dit soudain comme des ressorts et, tel
une flèche, traversa la rue pour re-
tomber sur la petite terrasse d'en face,
si adroitement qu'il ne dérangea mê-
me pas un des pots de fleurs qui
l'ornaient...

Aumont et Mme de Pariais n'en
oroyaient pas leurs yeux et contem-
plaient César, qui grattait énergique-
ment contre la fenêtre , avec l'évidente
intention de se la fai-re ouvrir.

A mi-voix, Ferrouillac lui souffla :
— Peine perdue, mon vieux, mam'

zelle Primevère n'est pas encore re-
venue des Halles...

Et il expliqua aux deux jeunes gens:
— C'est une marchande de fleurs,

Budoxie Lailance, avec laquelle Pa-
méla et moi nous sommes liés. Aussi,
nous sommes-nous amusés à dresser
César à lui rendre visite, comme vous
venez de voir...

Le sergent jugea inutile de répon-
dre qu 'il la connaissait, vu que son
père, l'écrivain Lalance, était dans

d'excellents termes avec Mme Briquet,
sa voisine.

Tout cela n'avait rien à voir avec
la situation présente : le jeune hom-
me était bien trop occupé à recher-
cher quel rapport pouvait bien exis-
ter entre cet exercice acrobatique et
l'évasion possible de sa compagne.

Il ouvrait la bouche pour interro-
ger le colosse, lorsque celui-ci lui
dit, en souriant mystérieusement :

— Il nous faut la corde... Eh bienl
nous allons l'avoir...

Et, à César, étendant le bras vers
la poulie :

— La corde !... César, apporte
ici...

Le chien regarda un insta nt son
maître, d'un air indécis, semblant
attendre la confirmation de son or-
dre ; puis il saisit la corde dans sa
mâchoire et, sur un nouveau geste
de Ferrouillac, se rasa pour prendre
son élan...

Quelques secondes plus tard , il
sautait...

Aumont dut se faire violence pour
retenir l'exclamation de joie prête
à jaill ir de ses lèvres...

Ce moyen inespéré de salut, il le
tenait maintenant entre ses mains.

Un coup d'ceil, jeté au-dessous de
lui, lui montra les deux factionnai-
res toujours dans la même posture,
immobiles.

_ Maintenant , dit-i l, faisons vite !
Rap idement, il attach a à l'appui

de la croisée la corde que retenait
solidement de l'autre côté de la rue

la poulie autour de laquelle elle était
enroulée et, ayant tiré dessus :

— Il n'y a rien à craindre, dé-
clara4-il.

Avant qu'aucun des deux autres
eût pu prévoir ce qu'il allait faire,
il avait saisi à deux mains la corde
et s'était laissé aller dans le vide.

La danseuse poussa un cri d'effroi
et se rejeta en arrière ; mais elle
n'avait même pas eu le temps de re-
prendre ses sens que déjà le sergent
mettait le pied sur la petite terrasse.

En bas, les factionnaires conti-
nuaient de somnoler.

Hardiment , alors, la jeune femme
suivit le chemin que venait de pren-
dre Aumont.

Celui-ci, de l'autre côté de la rue,
attendait avec une angoisse que l'on
devine que sa compagne fût arrivée
à portée de sa main pour la saisir
et l'aider à atterrir.

Mais voilà qu 'au moment où il se
penchait pour l'attirer à-lui, sa gros-
se montre d'argent — souvenir pa-
ternel — roula de sa poche et tom-
ba dans le vide.

Presque aussitôt , un juron éclata ,
et le factionnaire assoupi se re-
dressa.

La montre lui était tombée sur la
tête, meurtrissant le crâne à travers
l'épaisseur de sa coiffure.

D'un geste instinctif , il releva les
yeux et, confusément, distingua au
milieu des ténèbre une silhouette
humaine qui s'agitait dans l'espace ,
celle d'Antoinette, qu'en ce moment

même le sergent aidait à prendre
pied sur la petite terrasse de
mam'zelle Primevère.

— A moi ! clama-t-il de toutes ses
forces, alerte !...

L'autre sentinell e, celle qui lui
faisait face, éveillée en sursaut, se
mit à faire chorus, criant d'autant
plus fort qu'elle ignorait ce dont il
s'agissait.

CHAPITRE Vin

Une idé e de Cri-Cri
En un clin d'oeil, la rue se trouva

emplie d'une foule curieuse, stupéfai-
te du récit fantaisiste que la senti-
nelle faisait de l'attentat dont elle
avait été — prétendait-elle — vic-
time.

Quelqu 'un ayant ramassé dans le
ruisseau où elle avait roulé la mon-
tre brisée, l'examinait, à la lueur du
réverbère.

— C'est un guet-apens de ces mau-
dits chouans ! grogna le gendarme,
qui frottait avec énergie son crâne
tout meurtri.

— Il faut monter voir là-hau t de
quoi il retourne, déclara Bérard, qui
venait d'accourir...

L'inséparable Frigolet, qui lui
trottait aux talons, renchérit énergi-
quement sur la proposition de son
compagnon.

D'un coup d'épaule, il enfonça la
porto d'un charbonnier dont l'arriè-
re-boutique donnait dans la cour de
la maison au quatrième étage duquel,

au dire du soldat, étaient réfugiés
les prétendus chouans...

Bérard se rua à la suite de son
camarade et, derrière eux, s'engouf-
frèrent une douzaine de bons patrio-
tes zélés, prêts à donner leur sang
pour la sauvegarde de l'Empereur.

Quatre à quatre, dans un tumulte
enfiévré, les étages furent escaladés ;
mais, par un hasard assez singulier,
il se trouva que lorsque la petito
troupe atteignit le dernier palier, Bé-
rard et Frigolet qui , au départ , te-
naient la tête , se trouvaient relégués
tout à fait en queue.

L'ardeur des deux compères s'était
laissée devancer par celle de leurs
compagnons... à moins, cependant
qu'ils ne se fussent conformés au
principe d'après lequel la prudence
est le commencement de la sagesse...

— Mais , fif qnelqu 'un , c'est chez
le père Lalance qu 'on va.

-— Quand ce serait chez le Père
Etemel, riposta Bérard , il faut sa-
voir ce qui se manigance là-dedans 1

Le gendarme Perrotet a vu un
homme qui traversait la rue au
moyen d'une corde : ça ne peut-être
qu'un chouan !...

Un éclat de rire discret et ironique
accueillit ces mols.

— Un chouan... chez Euxodie La-
lance... la fleur des Halles ! Allons
donc !... Mam'zelle Primevère don-
ner asile à un chouan ! ! !

(A suivre.)

NOUVELLES DE L'ÉCRAN
L'AVANCE

DU FILM HONGROIS
En deux ans à peine, le film hon-

grois a fait son chemin sur le mar-
ché européen. Jusqu'ici, l'Allema-
gne, l'Italie, la Bulgarie, la Norvège,
la Croat ie achetaient régulièrement
des films hongrois, mais ils gagnent
aussi du terrain dans les autres
pays. Cette année-ci, l'Allemagne en
a acheté 9, l'Italie 11. C'est surtout
depuis la Biennale de Venise que
s'accroît l'intérêt pour les films hon-
grois. A Venise, en effet, un premier
prix a été gagné par « Embereck
a havason > (Les gens de l'alpage) .
Tandis qu'en 1940-1941, les films
hongrois avaient fait à l'étranger un
million de recettes, cette année-ci
les milieux compétents estiment que
l'on peut s'attendre à deux millions
pour le mains.

CE QUE NOUS VERRONS
AU STUDIO :

Le cri du jour: Avez-vous vu Raimu
au Studio , dans « LES INCONNUS

DANS LA MAISON » ?
S'il est un film qui fait l'objet de toutes

les conversations et auquel les critiques
ont consacré de très longs et élogieux arti-
cles, c'est bien celui que projette actuelle-
ment le Studio et dont le succès est tel
qu'une prolongation s'Impose.

En effet, bien que le temps n'Incite
guère les spectateurs à se rendre au ciné-
ma, le Studio a connu une des grosses
affluences enregistrées depuis son ouver-
ture, et cela à tel point que des centaines
de personnes durent s'en retourner faute
de place. Il est donc superflu de s'étendre
plus longuement, et sur la valeur du film,
et sur son interprétation hors pair , dont
Raimu est l'attrait principal .

Un conseil: n'hésitez pas un instant et
allez admirer « Les inconnus dans la mai-
son », car c'est un des plais beaux films
de la saison.
L'EFFORT CINEMATOGRAPHIQUE

EN EUROPE
La statistique nous montre que

475 films ont été tournés en Europe
dans le courant de l'année 1942. Le
secrétariat général de la Chambre
internationale du fil m constate que
les trois principaux pays produc-
teurs demeurent la France, l'Allema-
gne et l'Italie. La France aura pro-
duit en 1942 environ 80 grands
films; 42 autres de ceux-ci sont en
cours de réalisation dans les stu-
dios allemands. A Berlin, Prague et
Vienne, acteurs et auteurs et met-
teurs en scène sont sur les dents.
Aux côtés des nouveaux venus, tels
que Zarah Leander, on voit lutter
et se maintenir des vétérans tels
que Harry Pied et Lil Dagover.

CE QUE NOUS VERRONS
A L'APOLLO :

Une grande exclusivité:
« SON OF FURY»

La tragédie de Benjamin Blake,
, baron de Breetholm

C'est véritablement un très grand, un
très beau spectacle que présente la nou-
velle direction de l'Apollo pour son pro-
gramme de débuts et « Son of Fury », fllm
d'aventures passionnantes où se mêle une
exquise histoire d'amour est assuré de
remporter l'immense succès auquel il a
tous les droits.

Cette splendide réalisation retrace l'odys-
sée de Benjamin Blake, baron de Bree-
tholm, Jeune noble anglais qui risqua sa
vie pour un baiser, dut s'enfuir d'Angle-
terre, trouva l'amour dans une lie idylli-
que des mers du sud et revint finalement
très riche dans son pays natal pour y châ-
tier ses ennemis.

Une interprétation de toute grande clas-
se, comprenant Tyrone Power, Gène Tler-
ney, adorable fille des lies, et le petit Roddy
Mac Dowall, une prodigieuse révélation du
cinéma américain, la toute grande vedette
de « Qu'elle était verte ma vallée » contri-
bue à faire de « Son of Pury » un specta-
cle digne d'être admiré par tout le public
neuchâtelois auquel la direction de l'Apollo
présentera d'autres grands films dont elle
a pu s'assurer l'exclusivité.

LA RÉAPPARITION
DE JOSETTE DAY

Depuis «La fille du puisatier »,
on n avaiit pas revu sur l'écran la
gracieuse Josette Day. Ses admira-
teurs seront satisfaits du beau rôle
qui lui a été confié dans la « Croi-
sée des chemins », d'après le ro-
man d'Henry Bordeaux.

CE QUE NOUS VERRONS
AU PALACE :

« DUMB O », le dernier grand dessin
animé en couleurs de Walt Disney

H y a des années que Walt Disney ne
nous a procuré un tel plaisir avec le der-
nier film sorti de son crayon magique
« Dumbo ».

Nous vous présentons « Dumbo », le pe-
tit éléphant aux longues oreilles. Comme
vous l'apprendra son histoire, ces malheu-
reuses et ridicules oreilles, après avoir lait
de lui la risée de son entourage, finirent
par être la cause de son triomphe, car,
comme dit la chanson, on n'avait encore
Jamais vu un éléphant voler.

C'est l'amusante histoire d'un cirque et
la merveilleuse aventure d'un petit élé-
phant volant, où l'on retrouve toutes les
délicieuses trouvailles, l'exquise fantaisie,
la verve , la gaité, la poésie, le charme, les
délicieuses mélodies, les chansons charman-
tes et tout ce qui fit l'énorme succès de
« Blanche-Neige » avec des personnages
nouveaux d'une drôlerie irrésistible... avec
une histoire absolument délicieuse.

« Dumbo » est le plus ravissant specta-
cle qui se puisse voir, aussi ne le manquez
pas.

CE QUE NOUS VERRONS
AU THEATRE :

« ADEMAI AU MOYEN AGE »
et «L'OMBRE SUR LA PRAIRIE »

Sur un scénario aux péripéties multi-
ples, ce grand fllm comique est réalisé avec
goût, voire même avec faste. Cette bande
où la gaité s'allie avec l'ironie et où les
scènes cocasses alternent avec des tableaux
spectaculaires, est vraiment une œuvre de
bonne humeur, dotée d'une interprétation
groupant une pléiade d'excellents artistes.
Remarquons, outre Noël-Noël dans ce rôle
d'Adémaï, où il se montre si fin , les artis-
tes de qualité que sont Michel Simon, tru-
culent à souhait en seigneur anglais, Tino
Rossi, élégant troubadour, la charmante
Suzy Vernon, et Marguerite Pierry, tou-
jours amusante. Ne manquez pas ce spec-
tacle hilarant.

En complément, un excellent film d'ac-
tion: «L'ombre sur la prairie » avec Qene
Autry.

LA FIN TRAGIQUE D' UN
GRAND ARTISTE DE L'ECRAN
La presse quotidienne a relaté les

circonstances atroces de l'incendie qui
fit , à Boston, près de cinq cents vic-
times. Sur la liste funèbre figure le
nom de Charles Buck Jones, l'un des
plus fameux cow-boys de l'écran amé-
ricain ; transporté agonisant à l'hôpi-
tal, il devait succomber à ses blessu-
res. Il était né le 4 décembre 1899,
et sa carrière au cinéma dura quelque
vingt années presque sans interrup-
tion. Voici des titres évoquant plu-
sieurs de ses récents films : « La loi
en Arizona », « Le défenseur du
droit », « La loi de la frontière », « La
loi de l'ouest », « Un certain Mr. Me
Kennat de la poldce montée». Son
profil aigu, énergique, restera gravé
dans l'histoire mouvementée et spec-
taculaire du cinéma. Il fut un cavalier
intrépide, adroit au maniement du
lasso, il joua le classique « défen-
seur de la veuve et de l'orphelin ».
Avec lui disparaît un héros viril et
sympathique, dont les exploits au
Far-West enthousiasmèrent des gé-
nérations d'adolescents.

CE QUE NOUS VERRONS
AU REX :

« LA CITADELLE D U SILENCE »
Voici un des meilleurs films de Marcel

l'Herbier, qui a eu, cette fols, un scénario
original, fait pour le cinéma, et particuliè-
rement bien construit. C'est une œuvre
belle et émouvante, noble de sentiments
et soutenue par de grandes scènes admira-
blement réglées. Citons, entre autres, celle
où les prisonniers, libérés un instant de la
loi du silence, entonnent devant leurs
geôliers l'hymne de la Uberté.

Annabella. tour à tour sensible, stoïque,
violente, enthousiaste, a fait sa meilleure
création dans le peronnage de Vlana,
Pierre Renoir, toujours excellent, Joue avec
naturel et simplicité le rôle du gouverneur
de la forteresse. Aux côtés de ces deux
grands artistes , Marcel L'Herbier a réuni
Le Vigan, qui compose un cauteleux Gra-
noff , Larquey, dont la silhouette est le sou-
rire de ce film, Lucas-Gridoux, Pauline
Carton. Mady Berry, Pusier-Gyr, Melchlor,
Rignault et la petite Denise Jovelet.

LA BIBLIOTHÈQUE ROSE
A L 'ÉCRAN

On vient de tirer un scénario d'un
des plus populaires romans de la
« Bibliothèque rose»: « Les malheurs
de Sophie ». On ne sait pas encore
— ou du moins on ne le dit pas —
quelle sera la vedette qui fera re-
vivre sur les écrans la célèbre hé-
roïne de la comtesse de Ségur.

LE CINÉMA ITALIEN
Le metteur en scène italien Gior-

gio Sinionelli vient d'entreprendre
à Livourne un film intitulé « Vingt
mille lieues sur les mers ». Le titre
est une phrase de celui que Jules
Verne donna à son célèbre roman.
Mais il n'y a aucu n rapport entre
les deux œuvres, le film italien étant
un film comique et satirique.

A. MENTH
I PARQUETS i

A. MENTH
1 PONCEUSE Ë

Faubourg de l'Hôpital 36
Téléphone 5 30 28

Moins de 50 c.
pa r semaine

C'est le prix d'un abonnement à la « Feuille d'avis
de Neuchâtel », qui apporte chaque jour à ses
lecteurs :

les dernières dépêches de la nuit,
des téléphones des grandes capitales,
de vivants reportages,
le résumé de l'actualité suisse,
une abondante chronique régionale,
les plus récentes illustrations.

Bemplissez le bulletin ci-dessous, adressez-îe à
l'administration du journal, et vous recevrez régu-
lièrement la « Feuille d'avis d'e Neuchâtel ».

I Administration de la
V «Feuille d'avis de Neuchâtel ». M
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BULLETIN D'ABONNEMENT

Le soussigné décla-pe sousOTlre un abonnement à la « Feuille
d'avis de Neuchâtel », Jusqu'au 81 mars 1942.
* H verse le montant de l'abonnement, soit Fr. 6.60, au

compte de chèque postal IV 178.
• H désire que le montant de son abonnement soit pris en

remboursement.
* Biffer oe qui ne convient pas.

Prénom : Nom : a

Adresse ï .

Le présent bulletin dodt être adressé dans une enveloppe
non fermée, affranchie de 5 c, k l'administration de la
« Feuille d'avis de Neuchatel », 1, rue du Temple-Neuf.
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A vendre un poète de

R A D I O
«Mêdiator», en parfait état
de marche, deux longueurs
d'ondes, modèle 40. S'adres-
ser: Alfred Perrin, rue Bas-
se 21, Colombier, tél. 6 34 27.

Belle
salle à manger

chêne fumé, à l'état de
neuf , a vendre. Pour visi-
ter, s'adresser Faubourg du
Lac 8, 2me à droite.

Emissions radiophoniques
Samedi

SOTTENS et télédiffusion: 7.15, lnform.
7.25, disques. 11 h., émission matinale.
12.15, orchestre Donai Novls. 12.29, l'heure.
12.30, refrains rythmés; 12.45, inform. 12.55,
sérénades. 13 h., programme de la semaine.
13.15, musique viennoise. 13.35, sérénade
pour orchestre k cordes de Tchalkowsky.
14 h., cris et métiers des rues. 14.15, valses
de Strauss. 14.25, causerie scientifique.
14,35, disques. 14.45, les propos du père
Philémon. 14.50, l'auditeur propose... 15.30,
« Pelléas et Méllsande », de Claude Debussy,
actes 1, 2 et 3. 16.59, l'heure. 17 h., musi-
que légère. 17.30, danse. 18 h., communi-
qués. 18.05, pour les enfants. 18.30, Images
d'Bplnal. 18.40. le plat du Jour. 18.50, dis-
ques. 18.55, le micro dans la vie. 19.05,
chansons nouvelles de Pierre Dudan. 19.15,
inform. 19.25, programme de la soirée. 19.30,
galerie des hommes célèbres. 19.35, ciné-
magazine. 20 h., le quart d'heure vaudois.
20.30, disques. 20.40, « Pelléas et Méllsan-
de », 4me et Sme actes. 21.50, lnform.

BEROMUNSTER et télédiffusion: 11 h.,
émission matinale. 12.50, disques. 13.25,
Jazz pour piano. 14 h., musique variée.
15 h., concert pax le R. O. 16.20 , chansons
de la Suisse romande. 17 h., concert. 18 h.,
pour les enfants. 18.20, pour les Jeunes.
19.05, cloches 19.40, concert par le R. O.
20.20, deux Images du Vieux-Bâle. 21.15,
danse.

MONTE-CENERI et télédiffusion: 11 h.,
émission matinale. 12.40, concert par le
R. O. 13.05, extraits de' « Chanson d'a-
mour », de Schubert-Berté. 17 h., concert.
18.30, violon et piano. 19.40, disques. 19.50,
musique vénitienne. 20.30, divertissement
radiophonlque. 21.30, Jazz.

Télédiffusion (programme européen pour
Neuchâtel) :

EUROPE I: 11.30, 12.45 et 13.15 (Alle-
magne), concert varié. 14.15, disques. 16 h.,
émission récréative. 20.15', mélodies et
rythmes 21 h., variétés. 22 h., concert.

EUROPE II : 11.30 (Marseille)-, concert
d'orchestre. 12.55 (Paris), variétés. 13.40
(Marseille), concert symphonique. 15 h.
(Paris), concert d'Instruments k vent.
16.30 (Marseille), théâtre. 17.30, musique
de chambre. 18.45. musique tzigane. 20 h.
(Paris), « Les mousquetaires' au couvent »,
opéra comique de Varney. 22.05, music-
hall. 23 h. ( Lvon), concert d'orchestre;

RADIO NATIONALE FRANÇAISE: 12.55,
orchestre Jo Bouillon. 16.40, concert sym-
phonique. 15 h., concert d'Instruments à
vent. 16.30, théâtre

TOULOUSE : 20 h., « Les mousquetaires
au couvent », opéra comique de Varney.
22 h., music-hall. 23 h ., concert d'orches-
tre.

ALLEMAGNE: 11.30 et 16 h., concert va-
rié. 20.15, musique légère.

DEUTSCHLANDSENDER: . 17.10, musi-
que classique. 20.15, concert varié.

ITALIE A : 20.45, « Don Pasquale », opé-
ra de Donizetti 23 h., musique variée.

ITALIE B : '20.45, aire de films. 21.40,
musique classique. 23 h., concert varié.

Dimanche
SOTTENS et télédiffusion: 7.15, lnform.

7.25, disques. 8.45, pour les malades. 9.45,
intermède. 9.55, cloches. 10 h., culte pro-
testant par le pasteur Dantan, oratoire
Genève. 11.15, disques nouveaux. 12 h. vio-
loncelle et piano. 12.25, disques. 12.29,
l'heure, 12.30. orchestre Barnabas von
Geczy. 12.45, inform. 12.55, disques. 13.05,
marines. 13.30, œuvres de Saint-Saëns.
14 h., causerie agricole. 14.15, pour nos
soldats. 15 h., variétés américaines. 15.20,
reportage sportif . 16.10, thé dansant. 17.30,
concert par l'.O.S.R. 18.05, musique reli-
gieuse. 18.30, causerie religieuse protes-
tante. 18.45, la solidarité. 18.50, orgue.
19.15, lnform 19.25, la quinzaine sonore.
19.40, le dimanche sportif. 19.50, au camp
de ski de la Jeunesse suisse. 20 h., musique
légère. 20.20, « Le congrès des animaux »,
(2me ' émission) par Roger Ferai. 21 h.,
œuvres de Brahms. 21.50. lnform.

BEROMUNSTER et télédiffusion: 10 h.,
culte protestant. 10.45, musique de cham-
bre. 11.50, concert Grieg. 12.40, musique
symphonique. 13.25, 13.50, disques. 15 h»
Jodels. 16 h., danses nouvelles. 16.15, con-
cert choral. 17 h., pour nos soldats. 17.50,
poésie. 18.20, concert Beethoven. 19.25, dis-
ques. 19.40, « Paganinl », opérette de Le-
har (1er et 2me actes)

MONTE-CENERI et télédiffusion: 11 h.,
disques. 11.25. musique religieuse. 11.45,
causerie religieuse. 12 h., fanfare. 12.40,
musique récréative. 13 h., chansonnettes.
13.30. fantaisie orientale. 17 h., accordéon.
17.15, disques. 18 h., musique populaire.
18.45, musique légère. 19.50, fantaisie mu-
sicale. 20 h., comédie romantique. 21.15,
concerto de Schumann.

RADIO NATIONALE FRANÇAISE: 11 h.,concert varié. 13.40, opéra. 17.45, concert
Beethoven.

TOULOUSE : 20.30, comédie de Molière.
22.45, concert.

ALLEAL\GNE : 12.40. musique populaire.
16 h., concert varié. 18 h., concert philhar-»
monique. 20.20, concert varié.

Lundi
SOTTENS et télédiffusion: 7.15, lnform.

7.25, disques. 11 h., émission matinale,
12.29, l'heure. 12.30, disques. 12.45, lnform.
13 h., présentation de Jean Nello. 13.10,
disques. 16.59, l'heure. 17 h., concert d'or-
chestre. 18 h., comimuniqués. 18.05, poèmes
de l'ata qui s'ouvre. 18.20. visions de rêve
chinois. 18.45, piano. 19.05, airs de danse.
19.15, inform. 19.25, bloc-notes. 19.26, au
gré des Jours. 19.34, recette d'Ali Baball.
19.35, le magasin de disques. 20 h., les
Jeux de l'amour et de l'esprit. 20.30, valses.
20.50, chronique fédérale. 21 h., pour les
Suisses k l'étranger. 21.50. inform.

(Extrait du Journal « Le Radio »)

Carnet du j our
SAMEDI

Salle de la Paix: 20 h. 15, Black, l'hom-
me au sens énigmatlque.

Salle du Cercle de l'Union: 15 h., Cinéma :
« Le ski, ce beau sport ».

(Cinémas)
Studio: 15 h. et 20 h. 15, Les Inconnus

dans la maison.
17 h. 30, L'heure des actualités.

Apollo: 15 h. et 20 h. 15, Son of Fury.
Palace: 15 h. et 20 h. 15, Dumbo.

17 h. 20, L'heure de l'actualité.
Théâtre: 15 h. et 20 h. 15, AdémaJ au

moyen âge.
Rex : 15 h. et 20 h. 15, La citadelle du

silence.
DIMANCHE
(Cinémas)

Studio: 15 h. et 20 h. 15, Les Inconnus
dans la maison.

Apollo: 15 h. et 20 h. 15, Son of Fury.
Palace: 15 h. et 20 h. 15, Dumbo.

17 h. 20, Abschied von Wlen.
Théâtre : 15 h. et 20 h. 15, Ademaï au

moyen âge.
Rex: 15 h. et 20 h. 15, La citadelle du

silence. •

U . VIE DE
NOS SOCIÉTÉS

Club des lutteurs du Vignoble
Dans son assemblée générale de fin d'an-

née, le Club des lutteurs du Vignoble
a ainsi réélu son comité : Président,
Jean DuBois ; vice-président. Hans Alloth ;
secrétaire, Jean-Pierre Jutzeler ; caissier,
Hanx Troxler ; caissier-adjoint et chef du
matériel, Nicolas Cantin ; moniteur-chef,
Paul Stuck ; monltour-adJoint, Robert
Gutknecht.

1-e comité
du F.-C. Couvet-Sports

(c) Le comité du F.-C. Couvet-Sports a été
constitué de la manière suivante pour l'an-
née en cours: M. Louis Camponovo, prési-
dent; M. Charles Enderli, vice-président;
M. Roger Pellaton, secrétaire; M. Maurice
Ramseyer, secrétaire-adjoint; M. Charles
Zybach, chef du matériel. En outre, MM.
Ernest Ansermin et Ernest Sommer ont été
nommés respectivement capitaines de la
première et de la deuxième équipe.
A la Société de gymnastique

de Fleurier
(c) Au cours de sa dernière assemblée gé-
nérale, la section de Fleurier de la société
fédérale de gymnastique a constitué com-
me suit son comité pour 1943: Président:
F. Eugène Favre; vice-président: M. Mar-
cel Bolens; secrétaire : M. Marcel Liischer;
secrétaire-adjoint : M. Louis Bieler fils*,
caissier: M. Armand Siegenthaler; caissier-
adjoint: M. Jean Rleffel; huissier: M. Ro-
land Floret; moniteur: F. Marcel Liischer;
sous-moniteurs: MM. André Siegenthaler
et André Corsini; moniteur des pupilles:
M. Marcel Bolens; chef du matériel: M.
Willy Wenger.
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Les phis beaux bijoux a la
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Le combat naval
anglo-allemand
dans F Arctique

(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

Par des manœuvres hardies, cette
petite formation de destroyers réus-
dit à repousser quatre tentatives
de détruire le convoi faites par
les forces ennemies.

L'ennemi a admis qu 'un destroyer,
qui serait de la classe « Maas » a été
coulé et que des dégâts ont été causés
à un des plus grands vaisseaux.

L'amirauté a annoncé que le des-
troyer britannique « Achates > a été
endommagé au cours dc la défense du
convoi et a coulé par la suite. L'« On-
slov > a subi quelques dégâts et des
pertes. Le convoi qui n'a subi ni per-
tes ni dégâts à la suite des efforts de
l'ennemi est arrivé dans les ports sep-
tentrionaux russes.

Un récit de l'engagement
D'UNE BASE NAVALE SEPTEN-

TRIONALE BRITANNIQUE, 9. - Du
correspondant spécial de l'agence
Reuter :

Le capitaine du vaisseau amiral de
l'escadre britannique qui accompagna
un convoi en Russie a déclaré qu'à la
veille du Nouvel an, des éclairs de ca-
nons ont été aperçus à l'est de l'île des
Ours. Les machines donnèrent 5000
chevaux de plus que les machinistes
n 'étaien t autorisés à le faire .

A 9 h. 40, l'escorte de destroyers si-
gnala « nous sommes attaqu és ». Nous
avons repéré deux bâtiments qui
étaient évidemment plus gros que des
destroyers. Nous avons ouver t le feu
et avons touché un vaisseau à environ
12,750 mètres. Nous nous rapprochions
à une vitesse infernale et cinq ou dix
minutes plus tard nous sommes arri-
vés à quelque 8000 mètres de la for-
mation navale ennemie au milieu de
vaisseaux. Le tir de l'ennemi était bon
mais le nôtre était meilleur.

L'ennemi vira vers l'est mais nous
fonçâmes sur lui pour ne pas lui per-
mettre de retourner vers le convoi.
Un destroyer ennemi a été atteint
d'une première salve. Nous voulions
l'époronner mais en nous approchant,
nous l'avons vu en train de s'enfon-
cer.

Plus tard , deux grosses unités ont
été canonnées et l'une d'elles a été
atteinte. Nos vaisseaux ont été cri-
blés par deux unités plus grosses,
mais n'ont subi aucune perte. A 13 h.,
cinq salves avalent touché le navire
ennemi. Il s'agit probablement du
« Hipper », du « Nuremberg » ou du
« Lutzow ». Ce vaisseau a subi de
lourds dégâts et sera hors de service
pour longtemps.

L'avance des forces gaullistes
dans le sud de la Tripoiitaine

Les opérations en Afrique
(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

LE CAIRE, 9 (U. P.). — Les
forces françaises du général Le-
clerc ont obtenu leur plus grand suc-
cès depuis qu 'elles sont parties du lac
Tchad en occupant l'oasis Oum-el-
Araneb, à 750 km. au sud de Tripoli .
Les milieux militaires déclarent qu 'il
n'est pas exclu que les Allemands en-
voient des contingents dans cette di-
rection pour arrêter cette colonne afin
d'éviter que leurs communications en-
tre la Tripoiitaine et la Tunisie soient
coupées.

D'autre part, on annonce que les
forces du général Leclerc ont atteint
Mourzouk.

L 'aviation alliée
multiplie ses attaques

LE CAIRE, 8. — Du correspondant
spécial de l'agence Reuter :

De bons résultats ont été obtenus
lorsque des chasseurs-bombardiers
de Tripoiitaine, jeudi à l'aube, ont
bombardé et mitraillé une colonne
de l'Axe comprenant des véhicules
de tous genres sur la route côtière
entre Zhiiten et Castelverde.

La nuit de mercredi , des bombar-
diers moyens, partis de Malte, ont
attaqué les objectifs du port de la
Goulette, enregistrant des coups sur
un dépôt d'e chemin de fer électri-
que. A Sousse, de grands incendies
ont été provoqués au nord et au sud
de la ville. Les pilotes ont signalé un
touché sur un navire marchand
moyen à l'ancre.

Des bombardiers - chasseurs qui
ont attaqué les usines de soufre à
Licata en Sicile, venaient aussi de
Malte. Us ont enregistré des coups
qui ont provoqué des flammes oran-
ges s'élevant à une centaine de mè-
tres. Au cours d'un raid sur un aéro-
drome (Te l'île de Lampeduse, on a
observé des incendies parmi les
avions dispersés au sot.

Le communiqué italien
ROME, 8 (Stefani). — Le G. Q. G.

des forces armées italiennes commu-
ni que :

Activité militaire modérée sur les
fronts de la Syrte et de Tunisie, où

nous avons repoussé les attaques lo-
cales de détachements ennemis et
fait quelques prisonniers.

Des formations aériennes italien-
nes ont bombardé de nouveau
le port de Bône et, en collabo-
ration avec des escadrilles alleman-
des, ont attaqué des colonnes de
véhicules à moleur. Plus de 50
d'entre eux ont été immobilisés et
de nombreux autres endommagés au
cours d'attaques réitérées en rase-
motte. Cinq chasseurs ennemis ont
été abattus en combats aériens au
cours de la journé e.

Devant les côtes algériennes, des
avions allemands ont attaqué avec
succès un convoi. Deux vapeurs de
8000 tonnes chacun ont été atteints
et coulés à pic. Cinq autres ont été
certainement touchés.

Des quadrimoteurs américains ont
lâché hier de nombreuses bombes
explosives sur la zone du port et les
quartiers du centre de Païenne, cau-
sant l'écroulement de maisons pri-
vées. La population a subi des pertes.
On compte jusqu 'à présent 46 morts
et 262 blessés. Quelques bombes in-
cendiaires ont été également lancées
sur Licata. On signale des dégâts l'i-
mités à quelques édifices et un
blessé.

Le comte de Paris à Alger
LONDRES, 8. - On mande d'Alger

au « Daily Express » que le comte de
Paris, prétendant au trône de France,
est arrivé à Alger.

Le général Giraud au Soudan
NEW-YORK, 8 (Reuter). — Radio-

Dakar annonce que le général Giraud
est parti par avion pour le Soudan
français (Haut-Sénégal et Niger),
accompagné par le gouverneur de
l'A.O.P., Boisson.

La peyssée russe dans le Caucase
(SUITE DE LA PREMIÈRE PAQE)

Des informations parvenues vers
midi au haut commandement russe
annonçaient que les troupes de Rosso-
kovski , poursuivant leur avance le
long du fleuve Sal, étaient arrivées
à 120 km. de Rostov. Leur aile droite
a en outre pris contact avec les co-
lonnes soviétiques qui avancent dans
la même direction sur les deux rives
du Don. Les voies de communications
avec le Caucase sont à la veille d'être
sérieusemen t menacées et les Alle-
mands seront forcés d'accepter le
combat décisif à brève échéance s'ils
entendent les conserver. C'est pour-
quoi les réserves disponibles à Rostov
et même à Kharkov commencent à af-
fluer sur le théâtre des prochains
combats.

L'évolution des événements ces tout
prochains jours revêtira une très
grande portée stratégique, et Cha-
pochnikov s'est rendu sur le front.
Bien qu'elle ait déjà parcouru des dis-
tances considéra bles, l'armée russe
semble n 'avoir rien perdu de sa force
d'assaut, laquelle semble au contraire
renforcée par l'élan acquis. L'armée
transcaucasienne au grand complet
prend par t actuellement aux opéra-
tions.

La menace qui pèse
sur la ville de Rostov

s'est accrue hier
MOSCOU, 9. — Du correspondant

spécial de l'agence Reuter :
La menace qui pèse sur Rostov,

nœud des routes de ravitaillement
des armées allemandes du Caucase,
e'est accrue vendredi, lorsque les for-
ces du général Rokossovky ont fait
de nouveaux bonds en avant le long
des deux rives du Don.

Sur la rive septentrionale, elles
progressent à travers les steppes du
Don, tandis que les troupes, sur la
rive méridionale, ont atteint la ri-
vière Sal, ayant couvert près de 100
kilomètres en soixante-douze heures
depuis la prise de Zymlianskaya. Ces
forces tiennent fortement le bassin
de la rivière sur 110 km. jusqu 'à en-
viron 65 km. de l'embranchement
ferroviaire Rostov-Salsk. Elles cons-
tituent une menace à l'arrière des
forces allemandes sur la voie ferrée
Kotelnikovo-Tikh orestk.

Sur le Don moyen, les forces so-
viétiques sont à moins de 50 km. du
confluent de ce fleuve avec le Do-
netz. Une seconde vague de troupes
russes, nettoyant les garnisons alle-
mandes, laissées à l'arrière, s'empara
de diverses villes, dont Nicolacv et
Novo-Petrovsky.

Les colonnes soviétiques talonnent
de près les troupes allemandes, les
débordant souvent et ne leur laissant
aucun répit ni do jour ni de nuit. Elles
emploient le système de roulement ,
c'est-à-dire que sur trois unités, une
se repose tandis que les deux autres
mènent l'attaque.

Les soldats de l'armée von Hoth,
traquée entre le Don et la Volga, sont
maintenant dans une situation extrê-
mement difficile.

Sur le Don central , les Russes con-
solident le terrain repris et se pré-
parent pour une nouvelle phase de
l'offensive.

Le front se déplace
vers l'ouest

MOSCOU, 8. — De l'envoyé .spécial
de l'agence Reuter :

Dans la région du cours inférieur
du Don , les armées allemandes conti-
nuent de se retirer, alors que les So-
viets vont de l'avant vers Rostov. De
violentes batailles ont eu lieu des deux
côtés du fleuve. En se retirant, les
Allemands font sauter les pon ts, mi-
nant les routes, mais d'avance russe se
poursuit. Sur les deux côtés du Don ,
Oes Soviets avancent de 32 km. en
moyenne par jour. De la voie ferrée
Stalingrad-Likhaya au bas du Don, le
front se meut rapidement vers l'ouest.
Une autre des garnisons allemandes
encerclées a été anéantie , à savoir cel-
le de Valkovo, à mi-chemin sur la li-
gne Morozowsky-Tatsinskaya.

D'autres forces russes, opéran t à
l'ouest entre la voie ferrée et le Don,
ont avancé à travers les steppes jus-
qu'à Demkov, à 40 km. à l'est du Do-
netz.

Sur le Don , les Soviets se déployent
en éventail vers le sud-oues t , consoli-
dant et étendant leur emprise sur la
région comprise entre le fleuve et le

chemin de fer Kotelnikovo-Salsk-Tik-
horetsk.

Dans le Caucase septentrional, les
Russes progressent au nord-ouest le
long de la voie ferrée Prokhlabny-
Tikhoretsk vers l'embranchement al-
lant de Georgievsk à Budienovsk.
Moins de 64 km . séparent main tenant
l'armée soviétique du générai! Joukov
qui avance vers le sud à travers la
steppe des Kalmouks, et celle progres-
sant vers le nord en venant du Cau-
case. La tête de la première est à
Urozhainoe, tandis que celle de l'ar-
mée sud est à Stepnoe. 128 kilomètres
séparaient hier les deux armées.

La grande boucle du Don
entièrement reconquise

MOSCOU, 8. - De l'envoyé spécial
de l'agence Reuter :

A part quelques garnisons privées
de l'espoir de sortir du cercle qui les
entoure, l'étendue du territoire com-
pris dans la grande boucle du Don ,
soit une superficie de 20,000 km. car-
rés, est maintenant pour ainsi dire
vide d'Allemands.

La situation hier soir
MOSCOU, 9 (Exchange). — Au

cours de durs combats, la garde
rouge a anéanti une forte position-
hérisson allemande et la viïll e et la
gare de Simonnovski sont tombées
aux mains des Russes.

Les troupes sovi étiques, avançant
le long de la foie f errée Stalingrad-
Salsk, ont encerclé la ville et y ont
emprisonné Qa garnison qui avait
jusqu 'à présent espéré recevoir de
d'aide. La plupart de ces troupes ont
été anéanties et un butin considéra-
ble a été capturé.

Au nord-est de Rostov, entre Des
voies ferrées Stadingrad-Lichaya et
Stalingrad - Tikhoresk, des unités
blindées russes ont réussi à fermer
à moitié la route de sortie. Avançant
rap idement au sud du chemin de
fer menant à Lichaya, le long du
Don inférieur et du fleuve Sal, trois
colonnes ont atteint la région pro-
che de l'embouchure du Sal.

La résistance allemande s'est mon-
trée plus acharnée près du viaduc
de Lichaya. Dans la partie septen-
trionale de ce secteur, la garnison
allemande de Valkovo a été battue
au moyen d'unités lance-flammes.

Les forces russes qui progressent
le long de Qa rive nord du Don ont
at teint Demkov, ville située à 48 km.
du Donetz et ont déjà pénétré dans
la ville où des combats sanglants
continuent de faire rage.

Au sud du Don, les Russes se trou-
vent près de Nokolavsk, ville qui ,
selon des rapport s non encore con-
firmés, a capitulé.

Les avances russes sur ces fronts
ont réalisé un progrès de 30 km. en
moyenne pair jour. Les régiments de
cosaques qui sont devenus le danger
le plus menaçant pour les troupes ger-
mano-roumaines, opèrent beaucoup
plus rapidement. Us passent à travers
les steppes et comprennent l'art de
tomber rapidement sur les flancs de
l'adversaire et de se retirer avec une
vitesse également rapide. Il est éton-
nan t  que 'les cosaques qui n 'opèrent
qu'à 60 km. à l'arrière des lignes al-
lemandes aient, jusqu'à présent, subi
si peu de pertes.

Dans les régions du Caucase septen-
trional , vendredi , une ville importan-
te et onze grandes localités ont été
conquises. Dans le secteur du Don in-
férieur , dix localités sont tombées aux
mains des Russes.

Dans la ville de Stalingrad, neuf
positions ennemies ont été prises d'as-
saut et le quartier général d'un batail-
lon a été fait prisonnier.

Sur le fron t central, les Al lemands
ont réussi à opérer une percée de
deux kilomètres dans les positio-ns rus-
ses, mais vers le soir, une  contre-at-
taque soviétique a permis de réoccu-
per les positions de départ ennemies.

La situation stratégique se présente
ainsi :

Vendredi soir, le gros des unités de
cosaques après avoir pris Solski , la
dernière gare ava nt Georgievsk se
trouve à une distance de 10 km. de
cette ville. Les troupes qui opèrent en
partant de Mozdok ont attein t Kuma.

Dans le secteur du Don central , vers
minuit, on a annoncé que deux briga-
des blindées russes ont occupé des
positions à une distance de 25 km.
de l'embouchure du Donetz , une ré-
gion bien fortifiée.

Timochenko a pris le commande-
ment du front nord-est qui s'étend de
Leningrad au lac Ilmen.

Le point de vue allemand
sur les opérations en cours
BERLIN, 9. — Le correspondant

militaire de l'agence D.N.B. consi-
dère que la batai lle d'hiver sur le
front de l'est est caractérisée autant
par des con/lre-attaques allemandes
que par les actions offensives russes.

Il écrit notamment :
« La tactique du silence que con-

tinue d'observer le grand état-major
général allemand' est due sans doute
aux mesures prises contre l'offen-
sive russe, en particulier dans le
secteur méridional.

» Les milieux militaires allemands
indi quent que les mouvements ac-
tuels du front de l'est révèlent les

grands buts de d'à stratégie du com-
mandement allemand mieux qu'à
n 'importe quel autre moment de
cette guerre. Il s'agit non pas de ga-
gner démesurément du terrain, mais
de battre définitivement la machine
militaire boflehéviste qui constitue
un danger permanent pour tout dé-
veloppement pacifique de l'Europe.

» Alors que les derniers commu-
niqués du haut commandement alle-
mand soulignent l'augmentation
croissante de la résistance alleman-
de, on ne manquera pas d'admettre
que le commandement allemand a
amené sur les points décisifs du
front de l'est de nouvelles réserves
dont l'influence se fera sentir dès
que l'heure aura sonné. >

Selon Berlin,
les « colosses d'acier russes»

sont battus
par les blindés allemands
BERLIN, 9 (Interinf) . — Les mi-

lieux allemands déclarent au sujet de
la situation sur le front de l'est :

Entre la Volga et le Don , les Rus-
ses, groupant leurs forces, ont tent é,
après une forte préparation d'artille-
rie, de percer les nouvelles lignes
allemandes. Après que la première
attaque en masse eût été repoussée,
les forces blindées allemandes ont
passé à la contre-attaque vers midi
et ont pénétré profondément dans
les lignes russes. De nombreux com-
bat s individuels se sont déroulés au
cours desquels les chars allemands
combattant les colosses d'acier rus-
ses, se sont révélé plus mobiles et
plus puissants, de sorte que, vers la
soirée, les blindés allemands gardè-
rent victorieusement le champ de
bataille, ayant détruit 11 chars so-
viétiques.

Le communiqué allemand
BERLIN, 8 (D. N. B.) - Le haut

commandement de l'armée communi-
que :

Dans la région du moyen Caucase,
du Don et au nord-ouest de Stalingrad,
les troupes allemandes ont soutenu
hier des combats défensifs lourds
mais couronnés de succès contre d'im-
portantes forces d'infanterie et de
blindés russes. Au cours de contre-
attaques, l'ennemi a été refoulé en di-
vers points et a subi des pertes éle-
vées. 32 chars ont été détruits.

Au sud-est du lac Ilmen, l'ennemi a
attaqué de nouveau en vain avec l'ap-
pui de nombreux chars, dont il en
perdit 15. Des chasseurs ont abattu
sans subir de pertes 32 avions russes
au cours de violents combats aériens
sur le centre et le nord du front.

MARIAGES CÉLÉBRÉS
31. Armand Juillard et Suzanne-Marie

Perret, les deux à Nemchâtel.
4. Ernst Réussi et Elisabeth-Marie Cal-

derara, à Neuchâtel et à Bevaix.
DÉCÈS

26. Marguerite-Olga Giroud-Matlle, née
en 1876, veuve de William, à. Versolx .

31. Catherine Baronl-Maurin, née en
1884 épouse de Battisto-Jean, a Neuchâ-
tel.

ler. Rose-Louiise Schwab-Marti-Neeb, née
en 1881, veuve de Edouard , à Neuch&tel.

2. Rosa-Sophie Fatton-Honsberger, née
en 1878, veuve de Georges-Albert, au 'Lan-
deron.

Elat civil de Neuchâtel
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L'hebdomadaire « Curieux » publie
un excellen t article — avec photo-
graphie — consacré au colonel di-
visionnaire Louis de Montmoliin ,
nommé récemment chef d'arme de
l'artillerie suisse.

Un nouveau
colonel divisionnaire

neuchâtelois

BOURSE
IO O U R S  DE C L Ô TU R E )

BOURSE DE NEUCHATEL
(Extrait de la cote officielle)

ACTIONS 7 Janv. 8 Janv.
Banque nationale .... 685.— d 685.— d
Crédit suisse 558.— d 558.— d
Crédit fonc. neuchât. 610.— d 610.— d
Sté de banque suisse 515.— d 515.— d
La Neuchâteloise .... 480.— d 480.— d
Câble élect. Cortalllod 3400.— 3350.— d
Ed . Dubied & Cle .. 515.— d 516.-
Ciment Portland 895.— o 895.— o
Tramways Neuch. 485.— o 485.— d
Imm. Sandoz, Travers 200.— d 200.— d
Salle des concerts .. 300.— d 800.— d
Klaus 150.— d 150.— d
Etabllssem. Perrenoud 420.— d 420. — d
Zénith S. A ord. 125 — d 125.- d

> > priv. 130.— d 130.— d
OBLIGATIONS

Etat Neuchât. 3V, 1902 101.50 d 101.50 d
Etat Neuchât. 4% 1931 102.— d 102.- d
Etat Neuchât. 4% 1932 102.50 d 102.75
Etat Neuchât. 2V, 1932 95.— 94.50
Etat Neuchât. 4% 1934 102.25 d 102.25 d
Etat Neuchât. 3% 1938 99.— d 99.—
Etat Neuchât. 314 1942 100.35 d 100.29
Ville Neuchât. 3V, 1888 100.50 d 100.50 d
Ville Neuchât. 4V4 1931 102.- d 102.- d
VUle Neuchât. 4% 1931 101.- d 101.50 d
Ville Neuchât. 3% 1932 100.50 d 101.50
VlUe Neuchât. 316 1937 100.— d 100.- d
Ville Neuchât. 3% 1941 100.50 d 100.50 d
Ch. d. Fds 4-3,20% 1931 83.— o 83.— o

» 8%-3-/. 1905 82.— d 83.50 o
Locle 3% - 2.25% 1903 83.— d 83.— d

» 4 -2 ,40% 1899 83.- d 83.— d
> 4V4 - 2,55% 1930 83.- d 83.- d

Saint-Biaise 4'4% 1930 101.- d 101.- d
Crédit P. N. 3%% 1938 100.25 100.- d
Tram , de N. 4>/j % 1936 101.— d 101.— d
J. Klaus 4*4 % .. 1931 100.- d 100.50 d
E. Perrenoud 4% 1937 101.— 101.— d
Suchard S %% .. 1941 101.- d 100.- d
Zénith 5% 1930 100.50 101.- d
Taux d'escompte Banque nationale 114 %

BOURSE DE ZURICH
OBLIGATIONS 7 Janv. 8 Janv.

8% C.F.F. dlff. 1903 99.50% 96.50%d
8% OF.F 1938 93.25% 93.-%d
3% Défense nat. 1936 101.75% 101.60%d
814-4% Déf . nat. 1940 104.40% 104.30 %
814% Empr. féd. 1941 101.90% 101.80 %814% Empr. féd. 1941 99.-% 98.85 %
31*,% Jura-Slmpl. 1894 101.-% 101.-%&
314% Goth 1895 Ire h. 101.50%' 101.- %

ACTIONS
3. A. Leu <$*, Cle, Zurich 395.— 390.— d
Banque fédérale S. A. 395.— 392.— d
Union de banq. sulss. 670.— 670.— d
Crédit suisse 558.— 555.—
Crédit foncier suisse.. 312.— 313.— d
Bque p. entrep. électr. 387.— 388.—
Motor Columbus .... 352.— 352.—
Sté sulsse-am. d'él. A 80.— d 80.—
Alumln Neuhausen .. 2870.— 2860.—
C.-F. Bally 8. A .... 970.— d 980.—
Brown, Boverl & Co .. 678.— 678.—
Conserves Lenzbourg 1930.— d 1930.— d
Aciéries Fischer 1028.— 1027.—
Lonza 900.— o 880.— d
Nestlé 953.— 950.—
Sulzer 1170.— 1160.— d
Baltimore & Ohlo.... 31.75 32.50
Pensylvanla 132.— 133.—
General electrlc 167.— 167.—
Stand. Oll Cy of N.-J. 242.- 243.—
Int. nlck. Co of Can 174.- 174.-
Kennec. Copper Co .. 176.— 178.— d
Montgom. Ward & Co 175.— 175.— d
Hlsp. am de electrlc, 1090.— 1085.— d
ttalo-argent. de électr. 138.— 138.50
Royal Dutch 391.— 393.—
Allumettes suédois. B 15.— d 14.— d

BOURSE DE BALE
ACTIONS 7 Janv. 8 Janv.

Banque commerc. Bâle 350.— 348.— d
Sté de banque suisse 513.— 515.—
Sté suis. p. llnd. élec. 313.— 313.—
Sté p. l'industr. chlm. 5500.— 5525.—
Chimiques Sandoz .. 8960.— 8900.— d
Schappe de Bâle .... 923.— 945.—

BOURSE DE GENÈVE
OBLIGATIONS 7 Janv. 8 Janv.

i%V. Ch. Fco-Suisse 520. — d 520.— d
8% Ch. Jougne - Eclép. 482.— 482.— d
3% Genevois k lots .. 131.— 130.— d
5% Ville de Rio 82.— d 82.— d
6% Hlspano bons .... 200.— d 200.— d

ACTIONS
Sté flnanc. Italo-sulsse 71.— d 71.—
Sté gén. p. l 'Ind. élect. 143.— 142.— d
Sté fin franco - suisse 53.— d 53.— d
Am. europ. secur. ord. 33.50 33.50
Am europ. secur. priv . 378.— 385.—
Cle genev. Ind. d. gaz 295 — o 285.— d
Sté lyoniL eaux-éclair. 80.— 80.— o
Aramayo 38.25 38.75
Mines de Bor — .—
Chartered 19.75 20.—
Totts non estamp. .. 100.— 100.— d
Parts Setlf 300.— o 295.— o
Flnanc. des caoutch. 16.50 16.— d
Electrolux B 84.— 83.— d
Roui, billes B (SEF) 227 — d 227.— d
Separator B 83.— 82. — d

BOURSE DE LAUSANNE
ACTIONS 7 Janv. g Janv.

Banque cant. vaudoise 695. — 695. —
Crédit foncier vaudois 700.— 700.—
Câbles de Cossonay .. 2000. — o 1976,. —
Chaux et ciment s. r. 610.— o 605.—
La Suisse été d'assur . 3R50. — d 3675.—
Sté romande d'électr. 365.— 367.50 o
Canton Fribourg 1902 16.— d 16.20
Comm. fribou rg 1P87 96.— 96.— d

(Cours communiqués par la Banque
cantonale neuchâteloise.)

BOURSE DE LYON
3% Rente perp <.*Crédit Lyonnais «,•*&Lyonnaise d. Eaux cap. . a, ™
Péchiney - V y
Rhône Poulenc o^Euhlmann C"

BOURSE DE NEW-YORK
6 Janv. 7 Janv.

Allied Chemical & Dye 142.12 140.50
American Tel & Teleg 130.88 130.88
American Tobacco cB» 45.12 45. —
Anaconda Copper .... 24.75 25.—
Chrysler Corporation 68.— 68. —
Consolidated Edison .. 15.50 15.88
Du Pont de Nemours 134.75 134.50
General Motors 44.50 44.62
International Nickel .. 29.— 28.75
United Alrcraft 25.62 26.—
United States Steel .. 47.50 47.88
Woolworth 30.75 30.75
BILLETS DE BANQUE ÉTRANGERS

ET OR (Cours indicatifs)
Dem. Offre

France, grosses coupures 1.30 1.50
> petites coupures 1.80 2.10

Italie, grosses coupures 3.60 3.90
» coupures de 10 Ut. 4.— 4.40

Allemagne 20.75 22.—
Angleterre, gr.c. par lvj- t. 14.10 14.40

> p.C. par lv.st. 13 50 13.80
Ol (D.SA. 1 doll.) 7.90 -.-

» (Angleterre 1 lv st.) 38.45 — .—
» (Suisse 20 fr.) 30.50 — .—
> (Français 20 fr.) .. 30.50 — .—

Lingots 4960 - — .—
Cours communlqnég par le Oédlt Suisse

en date du 8 .Janvier 1943

Cours des métaux à Londres
et à New-York

LONDRES (Clôture) 6 7
Etaln, tonne anglaise £ 275.-/- 275.-/-
Or . once anglaise .... sh 168.-/- 168.-/-
Argent. once anglaise .. d -I23 y ,  -/23*$

NEW-YORK (Clôture)
Cuivre, pai livre angl. o 11.76 11.75
Plomb > » > o 6.50 6.50
Zinc. t > » o 8.25 8.25

La bourse de New-York en 1942
Le mouvement des cours en 1942 reflète

vivement les déceptions et espoirs ressen-
tis par la bourse de New-York et l'écono-
mie américaine depuis l'entrée en guerre
des Etats-Unis. Après la catastrophe de
Pearl Harbour et les événements du Paci-
fique, la baisse s'amorce et continue pen-
dant les premiers mols de l'année, plus
ou moins forte selon les circonstances.
De temps en temps, on assiste à un réta-
blissement qui ne dure pas, car les Japo-
nais remportent des succès toujours plus
marqués en Asie. Plus tard , la bourse tom-
be dans une sorte de léthargie qui se tra-
duit par une régression progressive du vo-
lume des échanges. Cette situation se pro-
longe, aidée par la lourdeur des charges
fiscales.

Au mols d'avril, le niveau des cours a
baissé de 20 % depuis le début de l'année.
Plus tard , un relèvement débute, sans re-
vêtir toutefois les caractéristiques d'un vé-
ritable mouvement ascendant.

Après une dépression qui dura environ
cinq mois, les valeurs à dividendes recom-
mencent à Intéresser et comme le bruit
court d'une inflation possible, les valeurs
refuges deviennent les vedettes du moment
pour répondre aux besoins d'investisse-
ment. Cependant , le mouvement de hausse
manque d'élan car la bourse de plus en
plus nerveuse retient l'initiative et les
cours sont soumis à des fortes fluctuations.
Pourtant, k la fin d'avril, on enregistre,
une amélioration partielle touchant cer-
tains compartiments. En décembre, à quel-
ques exceptions près , les cours sont lé-
gèrement plus bas qu'au commencement
de l'année.

En avril, le volume des échanges avait
atteint son niveau le plus bas depuis
vingt ans. Si les transactions augmentent
peu à peu depuis le mols de mai, elles
restent cependant pendant toute l'année,
inférieures de moitié au volume des af-
faires traitées en 1939. Cette évolution
est le corollaire d'un désintéressement
croissant que manifeste le public pour les
affaires de bourse même pendant la con-
joncture de guerre. Et le volume des trans-
actions aurait encore diminué si les cou-
lisses ne s'étalent pas montrées très acti-
ves pendant la seconde moitié de 1942.

Les valeurs de l'industrie lourde et des
armements demeurent à l'écart, car la ren-
tabilité de ces titres est grevée d'énormes
charges fiscales et les cours descendent
dans ce compartiment plus que dans d'au-
tres industries. Les U.S. Steel Corp. et les
Bethlehem Steel perdent un très grand
nombre de points. Les actions des usines
d'aviation "sont encore plus faibles mal-
gré l'accroissement de la production. Les
chemins de fer eux-mêmes ne profitent
pas, en Bourse, de l'accroissement de leurs
recettes. Par contre, les « valeurs de paix »
ont une bonne tenue et réalisent des gains
considérables. Les titres des grands con-
sortiums de l'industrie automobile attei-
gnent en fin d'année un niveau plus haut
que celui du début. On escompte ici non
seulement la rentabilité des valeurs dans
l'avemir , mais on s'attend à des corrections
de cours pour remédier aux pertes subies
pendant l'année 1941.

iVouv-Hlo* écoiiomigiieg et financières

LA ROTONDE
CE SOIR

Soirée dansante
avec l'orchestre FEHR

Prolongation d'ouverture autorisée.
DIMANCHE

Thé et soirée dansants

Sa lie cle la Paix
Ce soir à 20 h, 15

B L A C K
le phénomène de clairvoyance. Entrée : 1.10

Dès 23 h.

D A N S E
Prolongation d'ouverture autorisée.

Dimanche, dès 15 h. et 20 h.

D A N S E
Orchestres LADOR et Paul JACOT

BEAU-RIVAGE
Aujourd'hui , de 16 à 18 h.

Thé dansant
Dès 20 h. 30

Soirée dansante
Prolongation d'ouverture autorisée.

DIMANCHE

Thé et soirée dansants

L'Axe commente
le message

de M. Roosevelt
« Washington est un asile

d'aliénés » déclare la presse
allemande

BERLIN, 8 (D.N.B.). — Le mes-
sage du président Roosevelt au Con-
grès est commenté brièvement mais
sévèrement par la presse berlinoise
du soir :

Le « Berliner Lokalanzeiger » s'en
prend aux points particuliers du
message, à savoir : 1. La prétendue
supériorité sur l'aviation japonaise ;
2. L'importance des livraisons à la
Chine annoncée par Roosevelt ; 3.
Le chiffre de 1,5 millions de soldats
outre-mer annoncé par Roosevelt ;
4. Les chiffres gigantesques de la
production annoncée par Roosevelt ;
5. La thèse de «l 'unité absolue chez
les Alliés », et relève leur fausseté.

Tous les journaux sont d'ailleurs
unanimes à déclarer que « Washing-
ton est un asile d'aliénés ».

L'opinion des journaux
italiens

ROME , 8. — La presse italienne
s'occupe du dernier message du pré-
sident Roosevelt.

Le « Messaggero », dans un article
intitulé « Au delà de l'optimisme »,
considère ce message comme une
tentative de faire face à l'opposition
croi ssante soit au Congrès, soit dans
l'opinion publique. Le journal croit
que la tentative peut réussir et ter-
mine en disant que la paix améri-
caine , comme Roosevelt l'a exposée,
serait un esclavage perpétuel pour
certains peuples et diviserait le mon-
de en dominateurs et en dominés.

DER NI ÈRES DÉPÊCHES DE LA N UI T

MÉFIEZ-VOUS...
des refroidissements. Aux premiers
symptômes: un grog au bitter des
« DIABLERETS ». Essayez ! Vous ne
l'oublierez plus.



Croix-Blanche - Auvernier

Trip es
TÉLÉPHONE 6 21 90 *

Café Suisse
Place d'Armes 2

Tél. 5 24 26

TOUS LES SAMEDIS

Tripes
et d'autres spécialités

Se recommande :
M. CHOTAED.

m n ¦¦ immassm

Com/ iiôÙLctù.
/ uate/ iûmeàés&uwiti *

/vÉiJrî

G.RAY-NEUCHATEL
ST. HONORE 3 1er ETAGE

Slsi de la Gaie
TOUS LES SAMEDIS

Tripes
Gibier et

spécialités diverses
W.-B. Haller-Kellet

Tél. 6 10 59 *

TOUS LES SAMEDIS

Trip es
au Café des Saars

DENTIERS
tous systèmes
Dents suisses

Cabinet de prothèse
dentaire

Charles Marguet
mécanicien-dentiste

11, rue des Beaux-Arts
Tél. 5 3145

| Tél. 512 21 APOLLO 
TOLaS 2LoEh. T5IRS 

|

La Mie TuiMum DAUfCD Le petit R°ddy
Gène TIERNEY 1 1 yrOHC rUllEK |jaç DOWALL

| l'inoubliable vedette de « La Mousson » I

dans

LA TRAGÉDIE DE BENJAMIN BLAKE, BARON DE BREETHOLM :

Des aventures passionnantes
Une exquise histoire d'amour

qui noua mènent des côtes d'Angleterre aux îles enchanteresses
des mens du sud

Le plus grand film récemment arrivé d'Amérique
minium 111111111 un Mii i i i i t iMMit imi i i  QQ [ Q_ prOClllCtlOU mm minium mi IIIIII  iiiitiiiiiiinmm

Matinées à tarif réduit FOX-FILMS Matinée
samedi et jeudi à 15 h. DIMANCHE à 15 h.

tfiiiiii mwMnw III'IIWIINIHIB uw jwnw'Mwwi wia^«n«

i Théâtre DU 8 AU 14 JANVIER
H ÏÎT*̂ ^rTJi wXÏt Mardi 12 excepté — Matinées à 15 h. samedi et dimanche-"-¦Te l .  52*1 62  !

I « MICHEL SIMON - SUSY VERNON - NOEL-NOEL §
i j < Ĵr grandes vedettes réunies dans le f i l m  comique t j

I Ademaï au moyen âge i
D'APRÈS UN SCÉNARIO DE PAUL COLLINE

Deux heures de f o u  rire Parlé f rançais
j j ET UN FILM D'ACTION AMÉRICAIN r>Aml|rp «HP f-fl nmirSt» i

AVEC GENE AUTRY : *V VaSSUS V SKI ttt f*I U.U flC

AyM CORSET D'OR
JST ROSÉ-GUXOT
WT NEUOUTEL EPANCHEURS J

¦ NE orrez PAS î$$»¦ VOS COR5ET3 \SL

ES 8m^NOU5LE5UAVDNI
! ET REPARONS

B AVANTAGEU^EHCNT

SPORTS D'HIVER
ET CURE DE REPOS
dans le merveilleux décor hivernal
de la COTE-AUX-FÉES
(Jura neuohfttelolB - Altrbudie 1100 m,)

«LA CRÊTE» Ss
Arrangement Cuisine soignée et
pour familles abondante,
et week-end Chauffage assuré
Tél. 9 5102 Prix avantageux

Merveilleuses pistes pour ski, luge, bobsleigh
m̂BÊmaas K̂Mm^̂ ^̂ ^̂ ^m M̂^̂ m M̂misaBa m̂aa ûi^̂ B^̂ ^̂ Êï

Dimanche 10 janvier 1943

DANSE
dans les établissements ci-dessous

HOTEL DU LION D'OR - BOUDRY
ORCHESTRE « LADOR »

Hôtel du Cheval-Blanc - Colombier
ORCHESTRE « WILLY SWDSfGERS »

CAFÉ du DRAPEAU NEUCHATELOIS
RON ORCHESTRE

Café des Alpes
et Sports

E. GESSLER
TéL 519 48 — Neuchâtel

TOUS LES SAMEDIS

Tripes
ESCARGOTS

Choucroute
Cuisine et cave renommées

¦ oJ^Ï^LAMBEUSCO

Vin brûlé et grogs
—^™" BCSECCA

Cappuccino-Zappia

HOTEL DU LAC

TRIPES
AUVERNIER
Téléphone 6 21 94

c—"S
STUDIO
l#Tél. 5 3O O0 --U

AUJOURD'HUI
à 17 h. 30

L'heure des
actualités

SUISSES
PARAMOUNT

ANGLAISE

Ecole de
motocycliste

La rago
vaincue
Matériel
de guerre

Cette semaine,
pas d'actualités

américaines

ENTRÉE t 1 fr.V, J
1 Morgen Sonntag 17 h. 20 1

Ein glanzstùck
alter Wiener-Komik !

Abschied
von Wien

mit

Pau! HÔRBIGER - Gusti WOLF
Lizzi HOLZSCHUH

Ein Film, der Ihnen Freude macht und i ;
Sie in vergnùgte Stimmung bringt I ) \

EIN SPIEL UM EIFERSUCHT UND LIEBE j
nach Motivem ans Nicolais Réitérer Oper

«s DIE LUSTIGEN WEIBER »

m PALACE H
Hl Tél. 521 52 M PALACE W Tél. 52152 BBM

.̂ 3 » s-

Il y  a des années que Walt Disney ne nous a procuré un tel plaisir !

* , ' " ! ! !
LE PETIT ÉLÉPHANT AUX LONGUES OREILLES

i - ¦¦¦¦ Le film le plus enchanteur, le plus amusant •••••>• "• - If
le dernier grand dessin animé en couleurs
.,,„.„„.„..»,., „., qui goît sorti du crayon magique de »¦-•«»¦ 

1 WALT DISNEY
Des couleurs d'une richesse incomparable...
Des personnages nouveaux d'une drôlerie irrésistible-
Une histoire absolument délicieuse...
Et des chansons que tout Neuchâtel fredonnera bientôt... , —M

DIMANCHE MATINÉE A 15 H.
Tous les soirs à 20 h. 15

Afin d'éviter l'affluence le soir à la caisse, il est prudent de retirer Samedi soir et dimanche : !
ses places d'avance — Téléphone 5 21 52 Toutes faveurs suspendues H

Samedi et jeudi, matinées à 15 h.
à prix réduits : Fr. 1.— et 1.50

filItiEUX
i ... B̂ ^EB335EMgaË!lEBaHa5!a3 : " g-?

C E T T E  S E M A I N E

Deux grands documents
Le rôle minutieux des renseignements

dans la préparation des raids de la R.A.F.
L'attaque des Philippines

racontée par un témoin, le lt-col. Clear,
du G. E. M. américain

La vie en Suisse
Le colonel divisionnaire de Montmoliin

nouveau chef d'arme de l'artillerie

Jeunes filles devant là vie, un grand reportage.
Au pays de la neige, par P.-H. Jaccard.
Coup de sac, par Jean Peitrequin,
Le sport et l'art, par E. Eirbaum.
Une nouvelle : La crapule, par SiMo Rey.

Les échos romands et les spectacles
Les dessins de Varé et les jeux

1 " 25 (. le numéro !

Aujourd'hui 17 h. 20

H P A L A C E  11

l L'HEURE DE 1
J L'ACTUALITÉ f
K SUR LE FRONT DE TUNISIE
! ! L'HIVER EN RUSSIE

I En complément :
I POLICE DE LA MER AUX ETATS-UNIS

I Fr. -1 - à toutes les places I i

t

PROLONGATION
Matinées à 15 h. samedi, dimanche et jeudi

f\ IS Pi B̂ ^̂ -M w-d
L̂  m fl ^T /Ji fl\ %̂ fl 0\

Oî 1 {iikMm I t *
¦«i u ¦ M m * _____&
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I

TT> A T TV /T TT TRI0MPHB dans le pins beau film français du
JTY Jtx^a. X -LVX \aj moment et fait oublier tontes ses créations antérieures

Prenez vos places d'avance ¦— Téléphone 5 30 00 — Faveure et réductions suspendues

Aujourd'hui à -17 h. 30: L'HEURE DES ACTUALITÉS
—^ ¦ ¦¦ - - Kn-*9Hflfl : . mm 7m3mËËÊmmuummMmmmËBËm\\m\\\msmmsSa



Une découverte archéologique à Nyon

Au cours de fouilles entreprises à Nyon, on a trouvé des restes de murs
datant de l'époque romaine. Un grand h' -'-c richement sculpté

a notamment été dégagé.

M. Max PETITPIERRE
avocat à Neuchâtel, vient d'être
nommé président de la Chambre
suisse de l'horlogerie en remplacement

de M. Albert Rais, appelé au
Tribunal fédéral.

rss/s//////s/////s//////s////ss ^^

Le nouveau président
de la Chambre suisse

de l'horlogerie

Autour de la succession
de M. Albert Rais

Le comité central du parti radi-
cal nieuchâtelois se réunira samedi
16 janvier pour fixer la date de l'as-
semblée cantonale des délégués qui
sera chargée de désigner le succes-
seur de M. Albert Rais au Conseil
national.

Le comité" central arrêtera vraisem-
blablement cette date au dimanche
31 janvier prochain. En outre, il
prendra acte des noms des candidats
et fixera la procédure à suivre. Rap-
pelons, en effet , que si plusieurs can-
dMiata sont présentés, le vote aura
lieu au bulletin secret, procédure qui
n'a plus été utilisée depuis plus de
vingt ans. D'autre part, une assem-
blée générale du part i progressiste
nationa l de la Chaux-de-Fonds aura
lieu lundi soir. Elle décidera de la
dissolution éventuelle de cette sec-
tion

Mardi, le comité de l'Association
patriot ique radicale de la Chaux-de-
Fonds se réunira pour examiner la
situation et vendredi prochain , l'as-
semblée générale du parti radical de
cette ville désignera son candidat.

LA VILLE
AU JOUR LE JOUR

Le tarif de nos tramways
Le journal « L 'Express » se faisait

hier soir F écho d'un bruit d'après le-
quel la Compagnie des tramways de
Neuchâtel a l 'intention d' augmenter
incessamment une partie de ses ta-
r i fs .  Noire confrère ajoute que le
Conseil communal de Neuchâtel est
opposé à cette mesure.

D'après une note que nous commu-
nique la compagnie elle-même, nous
sommes en mesure de donner les
précisions suivantes :

Du fa i t  de la guerre, les charges
de l'entreprise se sont accrues (près
de 300,000 f rancs  en 1942 par rap-
port à 1939) dans une p lus f o rt e pro-
port ion que les recettes. Il  n'est pas
question pour le moment d'une aug-
mentation générale du tarif mais
bien de l' aménagement de certaines
taxes par la suppression des prix
comportan t une fraction de 5 c. Lors
de la revision de 1938, les taxes de
55 c. et 65 c. avaient été. unifiées à
60 c. Cette f o is-ci, ce sont les taxes
de 25 c. et de 35 c. qni sont portées
à 30 c. et 40 c. Par contre, le prix
des abonnements personnels corres-
pondant à ces deux taxes n'est p a s
louché. La date d' app lication de ces
nouvelles mesures avait élé f ixée  au
1er février .  Cette date n'est toutefois
pas décisive ; le bureau du conseil
d'administration qui se réunit la se-
maine prochaine en décidera. Quant
à « l'opposition » du Conseil commu-
nal de Neuchâtel , nous apprenons
qu 'elle se traduit par un recours à
l' o f f i c e  f édéra l  des transports. Il est
à noter toutefois  que la revision du
tarif envisagée par la compagnie
reste dans les limites de la conces-
sion .

Petits faits
en marge des grands

Du bois... p o u r  rien
et dont personne ne veut
Chaque année, le service de la voi-

rie de Neuchâtel procède à la taille
des arbres le long des routes et dans
les jardins publics de la ville. Un
usage depuis longtemps établi veut
que les branches tombées sous les
coups du sécateur soient mises à la
disposition du public, certaines per-
sonnes peu fortunées ayant ainsi
l'occasion de faire gratuitement une
provision de bois appréciable.

Or, cette année, bien que la com-
mune ait rappelé que cet usage était
toujours en vigueur, le bois en ques-
tion est demeuré sur place pendant
des semaines sans que p ersonne ne
vienne le ramasser. Et il a fa l lu  ré-
cemment brûler au Nid-du-Crô un
imp ortant tas de branches qui pre-
nait une p lace dont on avait besoin.

N' est-il pas curieux qu'en des
temps aussi difficiles du bois — et
du bois ne coûtan t rien — n'ait
trouvé aucun amateur ?

Les recensements de la population
dans les villages dn canton
A DOMBRESSON

(o) Le dernier recensement communal ac-
cuse un total de 961 habitante, avec une
augmentation de 10 unités sur 1941.

On compte 580 Neuchâtelois. 349 confé-
dérés et 22 étrangère. Sur oe nombre 363
sont maries, 63 veufs ou divorcés et 525
oéillbartalres. Les professions se répartissent
en trois glandes catégories : 117 horlogers,
95 a-$rlculteTirs et 149 de professions di-
verses.

Le village compte 107 propriétaires d'Im-
meubles : 118 personnes sont assurées con-
tre le chômage; 150 soldate font du ser-
vice actif et 34 citoyens paient la taxe.

Les protestant s sont au nombre de 912
et les catholiques 39.

A CERNIER
(c) Le recensement de décembre a donné
les chiffres suivante:

Mariés 606, veufs ou divorcés 84, céli-
bataires 643, ensemble 1333 habitants. Neu-
châtelois 777, Suisses d'autres cantons 509,
étrangers 47.

Nous avons 169 horlogers, 56 agricml-
teutns, 368 de professions diverses, 15
apprentis et 9 chela d'établissements. 174
citoyens font du service militaire actif
tandis que 88 paient la taxe.

Les protestants sont au nombre de 1148
et les catholiques de 183. divers 2.

Il y a 81 propriétaires. 320 habitants
sont assurés contre le chômage. 31 per-
sonnes sont nées en 1923 et 11 y a 18 en-
fante non encore vaccinés.

A CHÉZARD-SAINT-MARTIN
(c) Le dernier recensement accuse une
population de 920 habitante se répartis-
sant ainsi : mariés 401, veufs ou di-
vorcés 82, célibataires 437. Neuchâtelois
maeculins 256, féminins 310 ; Suisses non
Neuchâtelois masculins 178, féminins 165 ;
étrangers masculins 4, féminins 8.

Service militaire : actifs 134, taxés 44.
Religion : protestants 873, catholiques 47,

Propriétaires d'immeubles 112, assurés
contre le chômage 149.

A LA COTIÈRE
(c) Le recensement de la population ac-
cuse 271 habitants (comme l'an dernier)
se répartissent ainsi : Fenin, 84 ; Vl-
lars, 73 ; Saules , 77 et Chaiimont-sur-
Côtière, 37.

On note 190 Neuchâtelois, 78 Suisses
d'autres cantons et trois étrangers. Ma-
riés, 116 ; veufs ou divorcés, 17 ; céliba-
taires, 138.

Horlogers, 2 ; agriculteurs neuchâtelois,
33 ; non Neuchâtelois. 9 ; professions di-
verses, 81.

Protestante 263 ; catholiques romains, 8.
Propriétaires d'Immeubles : 43. Militai-

res : 40. Astreints au paiement de la taxe :
18. Assurés contre le chômage : 9.

AU PAQUIER
(c) Voici les chiffres du recensement de
décembre 1942 : Population totale : 225
habitante (en 1941 ¦ 225). Sexe masculin:
118 (116) Sexe féminin : 107 (109). Ma-
riés : 90 (89). Veufs et divorcés : 12 (13).
Célibataires : 123 (123).

Il y a 118 Neuchâtelois (115) et 107
Suisses d'autres cantons (109). Etrangers:
0 (1).

Religion : protestante : 217 (223). Ca-
tholiques : 8 (2).

Professions : Agriculteurs : 38 (43). Hor-
logers : 1 (1). Professions diverses : 104
(106).

A TRAVERS
(c) La population de Travers au 1er dé-
cembre était de 1654 habitante (1672 en
1941).

Cette population se répartit comme 11
suit : Protestants , 1409 ; catholiques, 244 ;
divers, 1. Mariés. 715 ; célibataires, 815 :
veufs ou divorcés, 126. 928 sont d'origine
neuchâteloise ; 652 sont d'origine suisse
d'autres cantons ; 74 sont d'origine étran-
gère. 234 sont astreinte au service mili-
taire et 134 au paiement de la taxe.

Les professions exercées sont les suivan-
tes : Horlogers, 47 ; agriculteurs, 248 ; di-
verses. 1183.

A BUTTES
(c) Le dernier recensement a permis de
dénombrer 944 habitante qui se répartis-
sent comme il suit : Mariés, 421 ; veufs ou
divorcés, 85 ; célibataires ' 438. Horlogers
neuchâtelois. 36 ; non Neuchâtelois, 34.
Agriculteurs neuchâtelois, 43 ; non Neu-
châtelois, 10. Diverses Neuchâtelois, 167 ;
non Neuchâtelois, 78. Apprentis 8. Chefs
d'entreprises. 5. Personnes nées en 1923,
19. Propriétaires d'immeubles. 90. Assu-
rés contre le chômage, 197. Militaires ac-
tifs. 138 : taxés 53. Protestante, 874 ; ca-
tholiques, 70. Neuchâtelois masculins, 304 ;
féminins, 314. Autres cantons, masculins,
138 ; féminins, 141. Etrangers' masculins,
26 ; féminins, 21.

AUX PONTS-DE-MARTEL
(c) Le dernier recensement de la popula-
tion accuse un chiffre de 1525 habitants
(en 1941: 1489) répartis comme suit:

Contribuables 737 (734) ; mariés 653
(636) ; veufs ou divorcés 108 (116) ; céli-
bataires 764 (737) ; horlogers 292 (291) ;
agriculteurs 135 (122) ; divers 340 (318) ;
apprentis 6 (4) ; propriétaires d'immeu-
bles 172 (189) ; assurés contre le chômage
288 (279); protestants 1498 (1470); catho-
liques 27 (19); Neuchâtelois masculliis 540
(520); Neuchâtelois féminins 600 (589):
Suisses non Neuchâtelois masculins 173
(176); Suisses non Neuchâtelois féminins
195 (190); étrangers masculins 7 (8);
étrangers féminins 10 (6).

VIGNOBLE 1
LIGNIÈRES

Conseil général
(c) Dans sa séance de mercredi dernier,
le Conseil général a voté le projet de
budget pour l'année 1943 tel qu'il lui était
présenté par le Conseil communal.

Les recettes courantes se montent à
152,419 fr. 20 et les dépenses à 152,393 fr. 30,
laiseant un bénéfice évalué k 25 fr. 90.
L'augmentation des différentes dépenses
est contre-balancée principalement par un
plus grand rendement des forêts.

Les allocations de vie chère ont été por-
tées à 62 fr. par mols aux employés ma-
riés, plus 20 fr. par enfant et à 27 fr . pour
une employée célibataire. Les titulaires de
postes secondaires bénéficient d'une aug-
mentation de traitement ou salaire de
10 % sans allocation de vie chère. Le prix
de l'heure de travail a été fixé à 1 fr . 05
pour les Journaliers.

Pour les bûcherons, les prix prévus pour
les coupes de 1943 sont de 5 fr. 50 par
stère avec allocation de renchérissement
de 30 % pour les coupes normales.

En plus du secours annuel de 300 fr.
aux vieillards prévu par l'Etat, le Conseil
général institue un service d'allocations
supplémentaires de 60 fr.

Le prix d'estivage des bovins est aug-
menté de 4 fr. par bête et de 10 fr . pour
le bétail externe.

Sur proposition de M. S. Krieg, une sub-
vention annuelle de 100 fr. est accordée
à la Société d'embellissement.

A l'école
(c) Mlle Berthe Kramer ayant accompU
25 années d'enseignement dans les écoles
des Prés et du village, la commission sco-
laire s'est plu à complimenter cette ins-
titutrice dévouée k sa tâche et lui a offert
un plat d'étain.

r -—
RÉGION DES LACS

ESTAVAYER

f Lucien Loup
(sp) On annonce le décès subit de M.
Lucien Loup, instituteur retraité, âgé
de 61 ans. M. Loup avait fai t  ses clas-
ses normales à Hauterive. Il enseigna
à Moudon , à Mauborget (Broyé) et à
Gletterens. C'était un excellent maî-
tre et un pédagogue estimé.

BIENNE
Une arrestation

(c) Hier, une femme qui avait volé un
portefeuille à Granges a été arrêtée
à la gare.

La voleuse avait déjà dépensé une
partie de l'argent , mais on a retrouvé
sur elle une somme de 1200 fr.

LA VIE NATIONALE
Les relations postales

entre la France et la Suisse
Le trafic posta ;! n'a pas encore re-

pris entre la France et la Suisse bien
qu'un certain nombre d'envois, ve-
nant de France y compris de l'ancien-
ne zone occupée sont arrivés à Bâle.
Ceux-ci sont censurés par les Alle-
mands.

La poste accepte toujours la cor-
respondance pour la France ; mais
cette correspondance s'accumule à
Genève où elle demeure en souffran-
ce jusqu 'au moment où une décision
permettant son entrée chez nos voi-
sins sera prise par l'autorité occu-
pante. La direction générale des pos-
tes su isses a déjà envoyé deux télé-
grammes à Vichy pour demander
qu'une solution soit apportée à ce
problème.

Des attachés militaires suisses
sont nommés à Stockholm

et à Helsinki
BERNE, 8. — Le Conseil fédéral a

'décidé de déléguer un attaché mili-
taire auprès de chacune des léga-
tions de Suisse à Stockholm et à
Helsinki.

Deux enfants de Sarnen
- passent sous un camion

militaire
SARNEN, 8. — Le commandement

territorial compétent communique :
Dans la matinée du 8 janvier, à Sar-

nen, deux enfants ont passé sous un
camion militaire. L'un d'eux, Bruno
Appert, né en 1933, domicilié à Sar-
nen, est décédé peu après l'accident.
L'autre enfant a été transporté sérieu-
sement blessé à l'hôpital. Une enquête
est en cours.

Un hôtel désaffecté
est détruit

au moyen de mines
WEGGIS, 8. — Après avoir été

complètement évacué, l'hôtel dn Châ-
'teau d'Hertenstein a été détruit par
l'explosion de mines. Quatre cent
vingt charges avaient été placées
'dans les murs de fondation.

De nombreux chefs de la D. A. de
toute la Suisse assistaient à cette
'destruction.

Le nouveau président
du Conseil d'Etat vaudois

(c) Dans sa séance de yendiedi ma-
ton, le gouvernement vaudois a ap-
pelle à sa présidence pour 1943 M.
Ernest Fischer, chef du département
des finances, lequel a déjà présidé
l'exécutif vaudois en 1936.

La vice-p réside née a été dévolue
à M. Antoine Vodoz , chef du dépar-
tement de justice et police.

A noter que ces deux magistrats
sont tous deux enfants d'Yverdon.

Un hôtel de Lausanne
à la disposition

de l'école d'ingénieurs
LAUSANNE, 8. - Le Conseil d'Etat

demande au Grand Conseil de l'auto-
riser à acquérir pour 1,365,000 fr. l'hô-
tel Savoy, à Cour sous Lausanne, pour
y loger l'école d'ingénieurs et l'école
d'architecture. Le coût de l'opération
sera de 2,100,000 fr., ramené à 455,000
francs par diverses ventes et par deux
Subsides.

Bulletin des avalanches
BERNE, 8. — Le bulletin des avalan-

ches publié le 8 Janvier 1943, k 8 heures,
par l'Association suisse des clubs de ski et
par le Club alpin suisse a la teneur s*ul-
yacate :

Il y a eu au cours de cette semaine
de nouvelles chutes de neige, par endroit
avec augmentation de la température. Il
en résulte, pour le moment, un très grand
danger d'avalanches dans toute la région
(les Alpes.

Alpes vaudoises, frlbourgeolses et ber-
noises : Neige lourde dans les dépressions,
neige fraîche avec brouillard et neige pou-
dreuse sur les hauteurs. Très grand dan-
ger d'avalanches, glissement de ponts de
neige et foehn léger.

Alpes valaisanne» : Neige poudreuse sur
les hauteurs, neige fraîche, grand danger
d'avalanches, glis-semente de ponts de
neige, légère Influence du fœhn.

Suisse centrale, versant nord du Go-
thard : Neige poudreuse sur les hauteurs,
grand danger d'avalanches.

Versant sud du Gothard, Tessin : Neige
poudreuse en grandes quantités et sur les
hauteurs, grand danger d'avalanches et
glissements de ponts de neige.

Grisons nord : Neige poudreuse, très
grand danger d'avalanches, planches de
neige.

Grisons sud : Neige poudreuse, grand
danger de glissements de pans de neige
sur les hauteurs.

Le trafic postal
pendant les fêtes de l'an
Comme ce fut le cas pour les envois

de cadeaux avant Noël, le nombre des
lettres et des cartes de vœux expédiées
en fin d'année a été extraordinaire-
ment élevé. Comparativement à l'an-
née précéden te, le trafic de Nouvel aa
accuse une augmentation de 6 %. La
journée la plus forte fut de nouveau
le 31 décembre ; ce jour-là furent tim-
brés à Genève 220,000 envois ; à Lau-
sanne 200,000 ; à Zurich 650,000 ; à
Berne 320,000 ; à Bâle 250,000 ; soit,
en moyenne, 300 % de plus que les
jours à trafic normal. A Berne, cette
proportion dépasse même 400 %.

Bien que des mesures de tout genre
aient été prises pour faire face en
temps voulu à ce gros trafic, et bien
qu'aucun engorgement notable ne se
soit produit, on n'a pu éviter qu'en
certains cas, des caries de vœux dépo-
sées un ou deux jours seulement avant
le Nouvel an n'aien t atteint les desti-
nataires qu'après le 1er janvier.

A LA FRONTIÈRE

Il n'y a plus de douaniers
allemands

de Saint-Gingolph à Chancy
GENÈVE, 8. — Les douaniers alle-

mands ont quitté tous les postes-fron-
tière qu'ils occupaient de Saint-Gin-
golph a Chancy. Ils ont été remplacés,
comme on le sait , par des douaniers
italiens. Seule la commission civile
allemande de douane chargée d'exa-
miner les papiers des personnes appe-
lées à franchir la frontière et qui fut
installée peu après l'armistice à An-
ncmasse, reste en fonct ions.

LES MANIFESTATIONS
DE DIMANCHE

La coup e suisse
de f ootball

Le programme de dimanche pré-
voyait à la fois des matches de qua-
trième tour et des huit ièmes de fina-
le de la coupe suisse. Pour le qua-
trième tour, il s'agissait des rencon-
t res ajournées dimanche dernier en
raison du temps défavorable. Ce sont ,
rappelons-le : Aarau - Young Boys,
Montreux-Servette et Lausanne-Etoile.

Pour lies huitièmes de finale , le
programme était le suivant : Canto-
nal - Grasshoppers ; Young Fellows-
Oranges ; Lugamo-Zurich ; Locarno-
Nordstern ; Bâle-Sp. Vg. Schaffhouse ;
Bienne-Chaux-de-Fonds.

Toutefois, l'état de plusieurs ter-
rains étant très mauvais, on peut
prévoir que quelques parties seron t
ajournées. Pour l'instant, le match
Caintonal-Grasshoppers a déjà été
renvoyé. D'autres le seront peut-être
encore aujourd'hui. Dans cette incer-
titude nous renonçons à commenter
des matches dont quelques-uns n'au-
ront sans doute pas lieu.

Les sports d 'hiver
En dehors du football , l'attention

se concentrera sur les sports d'hive r.
Sur le championnat suisse de hockey
sur glace qui comprend , en ligue na-
tional e, les matches S. C. Zurich-
Montahoisi,, Arosa - Grasshoppers et
Davos-Berne ainsi que sur les nom-
breux concours de ski organisés dans
la plupart des stat ions.

Pour remplacer M. Maurice Vouga
qui vient de prendre sa retraite, le
Conseil d'Etat a nommé provisoire-
ment pour une année M. Archibald
Quartier aux fonctions d'inspecteur
cantonal de la pêche.

Uu nouvel inspecteur
<Ic la pêche

A NEUCHATEL ET DANS LA RÉGION

Evitez
les f r ais mutiles...

En effectuant k temps un versement
au compte de chèques postal IV 178,
pour le renouvellement dé votre abon-
nement k la « FeuUle d'avis de Neuchâ-
tel », vous éviterez les frais inutiles
d'une taxe de remboursement.

Administration de la
« Feuille d'avis de Neuchatel ».

OBSERVATOIR E DE NEUCHATEL
7 Janvier

Température : Moyenne 0,5 ; Min. —1 ,0;
Max. 2,3.

Baromètres : Moyenne 715,7.
Eau tombée : 3,3.
Vent dominant : Direction : nord-est ; for-ce : calme à très faible jusqu 'à 16 h. 30;e*nsuite<.vent d'ouest à sud-ouest.
Etat du ciel : Couvert. Neige de lo h 45à 15 h. 30 environ ; pluie depuis 15 h.' 45.

Hauteur du baromètre réduite à zéro
(Moyenne pour Neuchâtel : 719.5)

Niveau du lac, du 7 Janv.. à 7 h. 30 :429.39
Nivea u du lac, du 8 Janv., à 7 h. 30: 429.40

IMPR -MEKI fc CENTRALE ET DE LA
FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATEL S.A.

Observations météorologiques

Bulletin du 8 janvier 1943

Ait. STAT'ONS £—£
Oberland
bernois

1360 Adelboden .... poudreuse
1050 Grindelwald .. »
1000 Gstaad chute neige
2064 Petlte-Scheidegg poudreuse
1650 Murren »
1270 Saanenmôseï .. chute neige
1277 Wengen fraîche

Grisons
1856 Arosa poudreuse
1561 Davos ,
1856 Saint-Moritz .. »

Jura
1200 Chasserai chute neige
1340 Moron fraîche
1200 Sainte-Croix .. chute neige
1425 Tête-de-Ran ... fraîche

Vaud , Valais.»
1520 Montana . Crara poudreuse
1275 Vlllars-Chesières »
1608 Zermatt >

CHAUMONT
Etat de la neige: Chute de neige.
Descente piste nord: Mauvais.
Etat de la glace: Néant.
Patinoires : Impraticable.

Etat de la neige

SAVAGNIER
Etat civil

(c) Pendant l'année 1942. l'état civil a en-
registré 6 naissances au village et 6 nais-
sances à la Maternité de Neuchâtel ; ces
chiffres sont en légère augmentation sut
ceux d'une dizaine d'années précédentes.
Les décès son/t au nombre de 3 et 5 maria-
ges ont été célébrés. 653 feuillets sont ac-
tuellement ouverts au registre des familles.

| VAL-DE-RUZ |

Nous sommes en pleine fièwe des
horaires 1 Après la Fédération du pied
du Jura, voici qu'a eu lieu à Neuchâ-
tel une conférence réunissant les mi-
lieux «'intéressant au trafic ferré du
Val-de-Travers et les représentants
des C. F. F. et de la B.-N. L'objet en
était l'examen du premier horaire de
l'électrification.

D'une manière générale, les délé-
gués neuchâtelois ont insisté sur la
nécessité de raccourcir les Temps de
parcours à la montée et d'introduire
sur la ligne de l'ancien Franco-Suisse
d'une part des trains internationaux
dès la réouverture de la frontière,
d'autre pa/rt des communications con-
venables soit avec Berne, soit avec la
ligne du pied du Jura, soit avec la
Chaux-de-Fonds.

Parmi les revendications de détail,
une des plus importantes réclame l'in-
troduction d'une automotrice partant
vers 6 h. 10 des Verrières et arrivant
à Couvet à une heure favorable à l'ou-
verture des usines. De Couvet, cette
automotrice irait jusqu 'à Noiraigue,
remonterait à Couvet et de là gagne-
rait Neuchâtel où elle devrait arriver
pour les directs du pied du Jura de
9 heures.

Une conférence ferroviaire
an sujet du Val-de-Travers

Des actes inqualifiables ont été
commis, ces jours derniers, par des
individus non seulement sans affec-
tion pour la ville qu'ils habitent ,
mais encore dénués du plus élémen-
taire respect que l'on doit à la na-
ture. C'est ainsi qu'au quai Léopold-
Robert, un magnifique érable a été
entièrement scié, et son tronc aban-
donné sur place. Un peu plus loin ,
un ormeau a été scié en partie sans
que les auteurs de ce vilain travail
puissent le poursuivre plus avant.
Au Jardin anglais, des érables du
Japon ont été cassés. Enfi n , près de
la Rotonde, des automobilistes aussi
pressés que peu scrupuleux ont passé,
avec leur voiture, sur un massif
fraîchement aménagé et qui devait
devenir, au printemps, un parterre de
myosotis.

Un logement inondé
Hier soir, un logement a été inon-

dé à la rue du Seyon No 16. Des agents
de police ont fait le nécessaire pour
remettre les lieux en état.

Des actes inqualifiables

Un changement
au cinéma Apollo

Un événement sans relief particulier
mais qui prend dans notre calme vie quo-
tidienne une certaine importance, s'est
déroulé hier au cinéma Apollo où M. J.
Pariettl, qui présidait depuis de longues
années aux destinées de cet établissement,
a officiellement cédé sa place à M. Geor-
ges Allenbach.

Nouveau venu à Neuchâtel, M. G. Allen-
bach nous vient de Genève où 11 dirigeait
les cinémas Bialto et Molard. Il entend
faire de la plus ancienne salle de projec-
tions de notre ville, un établissement
adapté aux exigences modernes... ; et l'on
doit dire que le premier film qu'il présen-
tait hier fait bien augurer de son activité
future.

C'est une production de la Fox-film
dont il a déjà été beaucoup parlé dans la
presse spécialisée et qui peut sans conteste
être classée parmi les meilleures bandes
américaines de ces dernières années. « Son
of Fury », tel est son titre, est une œuvre
(-atense. ramassée, mouvementée et déli-
tstte qui donne k Tyrome Power l'occasion
de déployer un talent sans défaillance.

Ce film a été fort apprécié par le nom-
breux public qui assistait k la première.

Une charmante réception , k laquelle par-
ticipaient de nombreux Invités, a permis
au nouveau directeur de prendre contact,
en fin de soirée, avec les représentants des
autorités et du monde des spectacles et de
la presse neuchâtelois. (g)

LES SPECTACLES

Un certain nombre d'enfants neu-
châtelois participent, on le sait, au
camp de ski d'Engefberg, sous la di-
rection de M. Grandjean , fils dc M.
Bertrand Grandjean , inst i tuteur en
notre ville. Ils sont arrivés après
un excellent voyage et ont été visités
par le général Guisan. Les cours de
ski ont commencé mardi après-midi
dans de très bonnes conditions,
l'épaisseur de la neige atteignant
un mètre.

Tous les participants sont en très
bonne santé, ce qui rassurera les
parents.

Les Neucliiltclois au camp
de ski d'Engclber-ç

LES

La coupe promotion
Le premier tour de la coupe pro-

motion a été joué en décembre et
a donné les résultats suivants :

M. Knodel bat S. Beymond, 1-0 ;
Oertlé-Mannier, 1-0 ; Ziôryen-Etienne,
1-0 ; Kindcrmann - Mattez , Ys-Ys ;
Blanc-Bieker, 1-0 ; Obrist-S.-J. Bieler ,
1-0 ; Baumgartner - Bonjour , 1-0 ;
Freiburghaus-Favre, 1-0 ; Fawez-Mo-
simann, 1-0.

MM. Kindermann et Mattez ayant
fait match nul, une deuxième partie
est en cours pour désigner le vain-
queur. 

ECHECS


